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Librairie R. O. W. Mac CUAI G-,
Syndtc Officiel four la Cité d'Ottawa 

et le Comté de Carleton. 
Bureau—No. 60 Rue Sparks.

Ottawa, 29 janvier 1879.

ASSURANCE
CONTRE LE FEU,Chenil # fer (|. M. 0. et 0.

CANADIENNE. LA COMPAGNIE d'aSSURANCK

BOYALE D’ANGLETERRE MT DU
PROVINCE DE QUÉBEC.*BÜRi JOUR de L M,(an. ACTIF, 619,006,000.

“te soussigné est préparé a acçepter, dos 
RISQUES CONTRE LE FEU, aux tau 
plus réduits sur toutes descriptions de 
priétéa qu’il est d’usage d’assurer.

D’OTTAWA.
— DIVISION OUEST;

TABLEAU indiquant l*henre 1« Penivée etidn —depart dwTnuw La route i la . plus courte et la
fplUe <UrettO ,̂»ll0ntP*al

T O et après LUNDI, 12 JANVIER, 
JU les trains quitteront|les dépôts d’Aylmer 
et Hull, comme suit :

F. X. MICHAUD,CHAMBRE DU PARLEMENT
BILLS PRIVÉS.

J. Brewer, 
ENCANTEUR pré-

LIBRAIRE. CHEZ

CHATFIELD,
* 93, RUE RIDEAU.

On trouvera : Vases, Coupes et Soucoupes, 
Gobelets, services de toilette, Lampes, CaraT 
Tes, verres à vin, etc., été.

Ottawa, 17 décembre 1879.

T ES personnes qui se propose
JU dresser à la LEGISLATURE v___ _,
vincë de Québec pour obtenir la passation 
de BILLS PRIVES ou LOCAUX, portant 
concession de privilèges exclusifs ou de pou
voirs de Corporation pour les fins copuner- 
ciales ou autres, ou avant pour but de régler 
des arpentages ou définir des limites, ou de 
faire todte chbse qui durait l’effet de coifo- 
promettre les droits d’autres parties,, sont 
par les présentes notifiées que, par les règles 
du Conseil Législatif et~dWTAssemblée Lé
gislative respectivement ( lesquelles, règles 
sont publiés-au Wng dans la <N»aaetle Ofii- 
cielle de Québec,”) elles sont requises d'en 

MOIS D'AVIS (spécifiant claire
ment et distinctement la nature et l'objet de 
la dite demande), dans la “ Gazette Omelette 
de Québec,” en anglais et en français, et 
aussi dana un journal anglais et dans un 
journal français publiés dans le district con
cerné, et do remplir les formalités qui y sont 
mentionnées. Le premier et le dernier de 
tels avis devant être envo 
Bills Privés de chaque 
personne qui fera application, devra, sous 
une semaine de l’apparition de la première 
publication de tel avis dans la “ Gazette 
Officielle," adresser une copie de son bill, 
avec la somme de cent piastres, au Greffier 
du Comité des Bills Privés.

Toutes pétitions pour Bills Privés doivent 
être présentées dans les deux ^premières 

aines ” de la session.

nt de 6’a- 
de la Pro- 148 BUB SP ABBS 143.

Ottawa, 11 juillet 1879.

LE SOUSSIGNE EST AUSSI 1/AGENT

Compagnie Canadienne " Trust and Loan,"
Argent à prêter sur Propriétés Fominas 

en ville et à la campagne, dans les 
provinces de Québec et d’Ontario.

En tontes sommes voultiee.
tfST Hypothèques achetées.

T. M. CLARK,
Agent.

Coin des rues ELGIN ET WELLINGTON.
Ottawa, 28 mars 1879.
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1 00 8 (Kl 8 00 8 00 
100 .....

Livres d’histoire, de prié? 
res, d'écolh,

ROMANS INTERESSANTS 
Objets de piete, de fantai

sie, images, etc , etc.

:m»llbs. ; i lan.

P. LARMONTH,
Com O table et agent général 

Syndic officiel pour le comté de Car 
lelon et la cité d’Ottawa.

AGENT POUR

Train de Train 
la malle. Express 

....8.15 a.m, 3;35 p.m<
,...9.20Ja.m, 4.20 p.m.1

Arrive h Hocheiaga......1.50'p.m, 8.50 p.m.
Quitte Hochelàga............ ....9.30 a.m, 4.30 p.m.

.... 4 40 Arrive à Hull .................2.00 p.m, 9.00 p.m.
8.°? 4 40 AiriVe à Atimêr............ 2.35 p.m, 9.35 p.nfi

ii|l — °*
Tous les trains partiront d’après l’heure 

de Mon W,
Pour billets et renseignements s’adresser 

au bureau, 36 rue Elgin, Ottawa, et à l'ad
ministration générale, 13 Place-d’Armes, ou 
au bureau pour la vente des billets, 202 rue 
St. Jacques à Montréal.

Est.—Montréal, QuébM, , « 

E.-U., vid Ogdensburg. jU 00

M
Meanot\ck’.e^::::
North Gower, Kara-....

M.,
Œtt
Bell’s Corners, Rioh-

10 03
Quitte Aylmer........... -
Quitte à Hull i..

8 00
8 00 
8 0Q

8 00
100

s Trë La compagnie d’assurance contre! [le^fcu 
“ Western.”

La compagnie d’assurance “ Québec.”
La compagnie d’assurance " Lancashire.’!
La compagnie d’assurance " Standard Li 
La ligne de steamers « Anchor.”

Bureau, 161 rue Sparks, Ottawa. 
Ottawa, 18 août 1879.

10 oo Tôô
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éëô AU9 60 
B .... 2 00 

8 00200 
8 002 00

iôô9 BC 
9 60 Magasla Populairei LA COMPAGNIE9 60

10 80 ....200 RELIEUR ET REGLE III. DU PRET DU mm.600 DE::::: T. RAJOTTE,
Syndic Offloiol

Pour le comté de Carleton et La vûle 
d'Ottawa, Comptable et Collecteur. 

Bureau 64 rue Wellington, Ottawa
Ottawa, 14 août 1879.

H W I 2007•y- ayés au Burea 
Chambre. Et

u des 
toute Livres de domptes de toute es

pece et de toute dimension, 
cahiers pour les écoles, 

etc., etc., etc.
Vieux livres et musique relies 

avec goût et a des 
PRIX TRES MODERES.

Unehiaite'esfsollicitée.

BUREAU PRINCIPAL

No. 8 BUE JACQUES, HAMILTON, 
CANAI>A.

8 00 
6 00!$wa, par eh. de fer.-

EFisëEE .IS
...

M*Uo".„«&dI.rto .......
Malle^AnglaiBe^sae sup-

C. A. SCOTT, 
Surintendant général, 

Division Ouest.£ï#ôâô
C. A. STARK,

Agent général du fret et des passagers!
CHAS. DESJARDINS, 

Agent général.

ii- Xc
.(12 90 W. HENDRIK, - 

W. H. G LAS SCO,
- - Président. 
Vice-Président.

COIN DES RUES DK
148

DIRECTEURS : L’EOLISE ET CUMBERLAND,DEMENAGEMENT.Tontes lettres enségtstrées doivent être mise à la Edward Brown, I John Eastwood,
J. M Lottridge, I Chas. M. CounselI,
R. A. Lucas, ] James Sampson,

Alexander Duncan,

Cette Compagnie est en état de prêter 
toutes sommes d’argent, sur la garantie de 
Biens Fonciers à long et court terme jusqu’à 
20 ans et elle offre les conditions les plus 
favorables aux emprunteurs qui ont le privi
lège de payer le principal et Tinterai, en 
versements égaux, edit tous les ans, toüs les 
six mois ou bien tous les trois mois, selon les 

ditions de paiement de la Compagnie.

HYPOTHEQUES ACHETES.
Un peut s’adresser personnellement aux 

bureaux de la Compagnie ou bien par lettres 
adressées à

—S OTTAWA.L. DELORME,
Greffier de l’AssJ Lég. F. DUHAMELBureau ouvert depuis 8^h. A.M., Juyu’à8 h. P M.

Bureau ou les Mandats ror*hF$o5te. ivert^epuis 
H heures A.M..I jusqu’à 4 heures P.M.. chaque

F- X. MICHAUD,
483, Rue SUSSEX,

OTTAWA.

Québec, 16 Février 1880.
M. Richard a toujours un assortiment des 

plus variés et des plus complets qu’il offre 

aux prix les plus raisonnables.

désire informer ses nombreux amis et le pu
blic, en général, qu’il a transporté son étal au

lan. MARCHÉ DU QUARTIER BY, étal “ B,”

ci-devant occupé par J. Cassidy, où il tiendra 
constamment un approvisionnement de

Viandes de toutes sortes
Jdans la meilleure condition.

LE CHEMIN DE FER

St. Laurent et Ottawa.
T B et après MARDI, le 28 OCTOBRE 
JU 1879, les trains voyageront comme suit :

8',i££æ>~.
6 septembre 1879.-Ottawa. 24 Nov. 1*7»

Alex. Mortimer. Ottawa, 20 octobre 1879.j^OYER NOIR SOLIDEB
PROTECTIONLaissant Ottawa :

Pour l'Est, l’Ouest et 
4 le Sud à 11.00 a.m.

Pour l’Est, à 2.15 p.m,

Pour l’Est et l’Ouest 
à 10.30 p.m. ____

aent droit à des chars salons 
attachés aux trains quittant Ottawa à 
3.00 pjn. et Montréal à "5.00 p.m. et évitent 
ainsi aux voyageurs la nécessité de changer 
de chars à Prescott.

Un char Sofa sera attaché au train du soit 
pour accommoder les passagers allant à 
l'Est et à l’Ouest.

Connexions certaines avec les trains sur 
le Grand Tronc, de l’Est et de l’Ouest, et 
avec ceux des chemins de Rome et Water- 
town, d’Ogdensburgh et Lac Champlain, 
et d’Utica et Black River, à Ogdensburgh, 
T,enant de et retournant à New York, Boston 
et tons lesf points du Sud et de l’Est.

tin peut se procurer au Bureau des Billets 
de la Compagnie,à Ottawa, des appartements 
dans les Chars à coucher, sur les chemins 
d’Utica et Black River, et de Rome et Water- 

York,

Arrivant à Ottawa :
Papeterie, Reliure, Manufacture de livres 

de comptes, Gravure sur pierre et suijcuivre. 
imprimerie.

O. V. GIIEB3NTD,
Directeur du département lithographique. 
Ordres exécutés avec promptitude et de la 

manière la plus soignée.

Alex. MORTIMEBJ
194, 196 et 198 Rue SPARES.

Ottawa, 22 juillet 1879.

Chemin de Fer Intercolonial, J’espère sans contredit posséder actu
ellement l’assortiment le plus élégant 
et le plus complet de mobiliers de 
chambre à coucher en noyer noir, de 
tous les patrons et de tous les prix. 
Ne manquez pas d’examiner ces mar
chandises chez

De l’Est et de l’Ouest 
à 6.20 a.m.

De l’Est et du Sud à
AReconnaissant de l’encouragement libéral 

qu’il a reçu par le passé, il espère que ses 
pratiques lui continueront leur patronage 
dans son nouvel établissement.

ARRANGEMENTS D’HIVER.

L’ARCADE.De3f Ouest à 6.30 p.m. 

De l’Est à 6.00 a.m. Alex. MacADAMS, 
Gérant.Ottawa, Il Nov., 1879.

Chapeaux du Printemps.
COMMENÇANT LE 17 NOV. 1879.1

TL y a, tous les jours, des trains expiess, à 
A parcours total, pour les voyageurs, (les 
Dimanches exceptés), aux heures suivantes :
Partant de la Pointe-LéŸis...»......... 8.15 A.M.

“ “ Rivière-du-Loup»,... 1.40 P.M.
Arrivant à Trois Pistolet}-,..........,... 2.41 “

R C. W. MacCUAIG,Les billets don T E moyen le plus certain de protéger voir 
JLà Bourse, est d’acheter à 1’ “Arcade" et 
la meilleure manière de protéger les fabri
cants du Canada est d’acheter vos marchan
dises-à

Estimateur et agent général d’assurance 
et de billets.

No. 69, BUE SPABKS, OTTAWA.
Aussi Syndic Officiel. / e
On a besoin d’Evaluateurs attentifs et de 

confiance, dans chaque comté.
Ottawa, 29 janvier 1879.

TOUTES SORTES DE

CHAPEAUX DU PRINTEMPS
REÇUES TOUS LES JOURS,

GEORüE SIMMS,
505 Rue Sussex.

L'On Nettoie et Repasse les
CHAPEAUX DE FEUTRE.

Ottawa, 1er avril 1879.

J. ERRATTliimuuék.----- ------------  4.25, 11
Campbellton.«........... 9.15 “
Dalhoilsie-.............  8.55 "
Bathurst....... ........a........12.08 A.M.
Newcastle........................  1.42 "

L’ARCADE”Matuin de Meuble» de Palets,
Merveilleuse invention.

LITHOGMM PATENTÉ DE JACOB:
lan Tweed Canadien Pore Laine OOots. 

do do do 76 41... 5 00 «
... 9.25 “
... 1.40 P.M.

Moncton.... 
Saint-Jean. 
Halifax....... James Mitchell et Cie.

Prennent la liberté d’annoncer ou’ils sont 
devenus les acquéreurs du siège d’affaires et 
de l’établissement de la ci-devant compagnie 
MORRISON, McKEAN et CIE., pour la 
confection en gros de biscuits et pâtisseries, 
66 rue York, Ottawa, et y font exécuter des 
changements et des améliorations qui les 

sur un pied de concurrence avanta
geuse avec les premières maisons de la Puis
sance, tant pour la qualité des produits que 
pour les conditions de vente, et, conséquem
ment, ils font appel avec confiance au com- 
merçe en demandant une part de soit patro-
^ucune concession de terre ou exemption 

de tâxe ne sera demandée, bien que nos dé
penses soient considérajles.

Notre boulangerie au No. 146 rue Bank, a 
toujours le patronage de ceux qui aiment 
le pain de première qualité.

J. MITCHELL et Gis.,
146 Bue Bank, et 66 Bue York.

Ottawa, 27 janvier 1879.

do 80”do doBreveté le 16 juillet 1879.
TEMPS, ARGENT ET TRAVAIL DE SAUVÉ.

10 impressions à la minute. Au-dessus de 
50 impressions à ,a fois, 

rouleaux, tampons ou batteries 
cédé est si simple qu’un

Un tailleur de première classe est atta
ché au Département des ordres, et 

nous garantissons pleine satis
faction à ceux qui aehète 

ront à

Les trains de Saint-Jean à Halifax restent 
à Moncton chaque dimanche.

Les trains qui partent de Halifax, 1.14 p.m. 
et de Saint-Jean à 5.05 p.m., le samedi, res
tent à Campbellton le dimanche.

Pour renseignements relatifs aux prix de 
passage, billets, tarif du fretjheures de dé
part, etc., s’adresser au

CAPT. McCUAIG,
RueJSparkB, Ottawa.

CELEBRES

Bière et Porter Wm H0WË.sont inutiles. Le pro 
enfant peut le travailler.

Indispensable pour Syudics officiels, Avo
cats, Architectes, Géomètres, Banquiers, 
Marchands et autres.

Ces appareils sont de la dimension des 
cartes postales, des billets, des lettres et pa
piers d’affaires, et coûtent respectivement 
§2.50, $5, $7, et $9.

DEtown allant à New 
d’Ogdensburg et Lac Champlain allant à 
Boston.

Les trams voyagent sur l’heure d’Ottawa. 
» THOMAS REYNOLDS,

Directeur Gérant, Ottawa. 
Ottawa. 28 oct. 1879.

et sur le chemin
293, BUE CVMBEBLAND.

Peintre, Doreur, Vitrier, 
Tapissier, etc.

nmlLrontDAWES <& Cie.
LACHINE.

»
(Autrefois Hunton.)

Fournie comme b IWdtauJre eu tateftllee 
mu et eu bouteMIge, *u bureeuj

184, BVE DV CANAL,
Vis-à-vis le magasin de gros de C. T. 

Bate A Cie.
Toutes les commandes reçoivent 

une attention immédiate.

O..POTTINGER,
Surintendant-en*chef. . 94 et 96, RUE SPARKS,

BUG. DUPUIS.J. M. JACOB, Breveté.
457 rue Saint-Paul^Montréal.
EN VENTE CHEZ

iTamea Hope et Ole
Agents a Ottawa.

Ottawa, 20 août 1879.

Importateur et marchand de

Tapisseries et de decors.
, huile, vitres, mastics, vernis, etc. 
22 octobre, 1879. la

POUDRES DE CONDITION D’ALEXANDER AUX INVENTEURS ! 
J. Coursolle &;Cie.,;

Ottawa, 26 Déc. 18781

BOULES POUR les ROGNONS
ET AUTRES

MEDECINES CELEBKXS
POUR LES

EUGENE R0BITAILLE
HORLOGER et BIJOUTIER

Peinture
Ottawa,J. POCEUMTON,

Gérant.

6IBIER ET POISSON.Solliciteurs de Brevets d?Invention, 
Dessins de Fabrique, Marques 

de Commerce et de Bois. 
Agences et Correspondants aux Etats- 

Unis, en Angleterre et en France.

Ottawa, 27 novembre 1879. PRATIQUE.Napoleon Andette lan.
Fait aussi les

DR. A. ROBILLARD. 'BARBIER COIFFEUR,

No. 255* RUE WELLINGTON,
VIS-A-VIS

L’Hotel “Royal Exchange.”
Z^IGARBS,
Vj Qualité constamment en 

Ottawa, 26 Déc. 1879,

Ottawa -d^TRATTON. 

Coins des rues Dalhousie 'H Saint-Patrick. 
a VIS.—Les médecines ci-dessus, célèbres 

dans tout le Canada pour leur efficacité, 
mvent que chez M. C. STRATTON, 
donc le public en "garde,, contre les

T. ALEXANDER.

AGENT, LISEZ CECI. OUVRAGES EN CHEVEUX.Z"\N trouvera toujours P Ami Moïse à son 
V_z Magasin, au Marché neuf du Quartier 
By, de môme que son représentant dans le 
Marché Wellington, avec un approvisionne
ment complet de Poissons et de Gibiers 
toutes sortes, qu’il vend comme jar le passé 
à des prix très réduits.

ü:~:
Ottawa, 26 Déc. 1879.

AGENT A
CHIRURGIEN, OCULISTE ET AURI8TB.

paierons à des agents $100 par 
de rétribution, frais à prwt, ou 

nous leur abandonnerons une retenue consi
dérable pour la vente du privilège de nos 
récentes et merveilleuses inventions. Nous 
sommes sérieux dans ce que nous avançons. 
Echantillons gratis. Adresse

SHEBXAH ET CIE., Marshall, Mioh

OU8JN Dorures et plaqués de toutes sortes,J. COURSOLLE & Cie., Attention spéciale donnée au traitemer 
maladies a es yeux et des oreilles.

Bureau, No. 60 Rue Rideau, Bâtisse .de John 
Thompson.

—Heures du Bureau de 9 à 4.

ne se tro 
Je mets > 
contrefaçons.

AU PLUS BAS PRIX.Chambre Victoria, 
Vis-à-vis le bureau des Brevets,

OTTAWA, Ont.
Tabac ei Pipes de première 

i mains.
45, Rue RIDEAU, Block Egleson. 

Ottawa, 11 sept. 1879.
MOÏSE LAPOINTE.

B. P —Boite 68.Ottawa, 7 nov., 1876. 1 an

0
Veut est ennoblie par le fait mêm 
de ce mariage. ”

Il continua pas la phrase com
mencée.

-—Vous, mon ami, que j’avais 
destiné comme époux à ma fille, 
reprit le comte, vous auriez fait 
surgir autour de moi une nou
velle vie, vous auriez respecté 
dans le comte Raoul le dernier 
descendant des croisées ; mais non, 
ce second mariage a tout gâté. 
Qui, c’était une provocation.

—Je n’étais pas, répondit l’an
cien prétendant de la comtesse 
Anna, sans faire attention à ces 
dernières paroles, je n’étais pas 
l’homme selon le cœur de votre 
fille, quoiqu’elle ne me témoignât 
aucune aversion.

—Comment ! pas l’homme se
lon son cœur, quand moi mon 
père, je vou s avais désigné ?

Le vieux comte prononça ces 
mots d’un ton sévère et suspen
dit un instant sa promenade.

—Anna a eu des torts graves 
vis-à-vis de son père ; elle a mé
connu sa légitime autorité, elle a 
quitté secrètement le manoir de 
ses ancêtres, et maintenant, d’a
près les rumeurs qui courent, elle 
voudrait contracter mariage con
tre ma volonté. Ma fille est coupa
ble, très-coupable !

railleurs’assurer si l’impitoyable 
se jouait encore de lui.

Il y eut un moment où cette 
idée fixe eut raison de l’intelli
gence du vieillard. Cette halluci
nation, conséquence naturelle de 
la trop grande surexcitation, ne 
dura qu’un instant.

Le comte passa ses longs et 
maigres doigts sur son front élevé, 
et ses pensées reprirent peu à pen 
leur cours régulier et normal.

Le marquis s’appuyait contre 
la cheminée ; il observait avec in
quiétude oe délire passager. Hen
ry d’Ambrelle n'essaya pourtant 
pas de ramener par la persuasion 
le comte Raoul à d’autres idées.

—J’aurais dû, dit celui-ci, et il 
reprit sa promenade, preuve le 
sombre specie ne le gênait plus, 
j’aurais du baisser la tête auprès 
de la couche funèbre de ma femme 
et ne pas planter des roses sour la 
neige. Et surtout...”

Il se tut. Voulait-il dire que 
surtout il n’aurait pas dû contrac
ter mariage avec une femme qui 
n’était pas de noble lignée ?

Peut-être bien ; cependant*pour 
faire cette aveu, il avait trop d’a
mour-propre. Songez donc, lors
qu’on lui fit cette observation le 
jour des fiançailles, il répondit : 
‘ Quiconque épouse un Dien-le,

Le comte crut avoir froissé son 
estimable cicerone, et il reprit :

—Ces paroles, monsieur le mar
quis, ne doivent point vous bles
ser. Vous étiez destiné à épouser 
le dernier descendant féminin des 
Dieu-le-Veut ; mais mon nom, je 
ne pouvais vous le transmettre, le 
puissant roi de France lui-même 
n’avait point ce pouvoir. Ce nom 
avait une origine plus élevée et il 
devait s’éteindre avec moi. Dieu 
le voulait ainsi et c’est contre sa 
volonté sainte que j’ai agi. Alors 
que mes cheveux avaient déjà 
blanchi, j’ai songé à une nouvelle 
alliance. Je me berçais de la sotte 
espérance qu’elle m’aurait donné 
héritier ! Vouloir couronner une 
tête grise des roses de l’amour, oh ! 
c’était une pensée folle, une idée 
qui n’émanait epas d’une source 
pure.

Le vieux comte jeta un regard 
oblique sur l’ombre, comme si 
celle-ci était l’esprit malin ; il fit 
dévotement le signe de la croix. 
Mais quand le fantôme fit le même 
mouvement à gauche, le comte y 
vit une ironie et il tourna la tête 
du côté de la lumière pour ne plus 
voir l’homme noir.

Il risqua encore un timide re
gard derrière lui, comme pour

—Vous n’avez pas tout à fait 
tort ; mais dans les circonstances 
actuelles on devrait se procurer 
des preuves. En admettant votre 
théorie, tout en lui, jusqu’à ses ri
chesses orientales, pourrait être de 
il’imposture.

—La famille de Vertigneul était, 
dans ma jeunesse, totalement rui
née ; c’était de la noblesse déchue.

y a tant- de fortunes qui 
se sont refaites dans les Indes ? 
objecta le marquis.

—Oui, répondit ion interlocu
teur, oui, et Dieu sait de quelle 
manière ! Ici, par des moyens dia
boliques, par l’alchimie et l’astro
logie, là, par des exactions, plus 
loin, à l’aide de brigandages et de 
meurtres.

Le vieillard se leva, en proie-à 
Une visible et profonde émotion ; 
sa longue taille fit surgir sur le 
mur blanchi à la chaux et du oôté 
opposé à la lumière une ombre 
gigantesque qui s’élevait jusqu’au 
plafond et prenait des formes si
nueuses et fantastiques. Cette om
bre, aux bizarres proportions, le 
suivait comme un fantôme et 
imitait tons ses mouvements. On 
eut dit d’un démon moqueur.

Le comte s’arrêta, et, montrant 
l’ombre, il dit :

—Aussi fidèlement que cette

demption, pour prouver qu’ils ne 
prendraient de repos qu’après la 
conquête du saint sépulcre !

Il y avait dans ces paroles, dans 
leur intonation, le sentiment de 
la puissance et d’un noble orgueil.

—Ce nom, poursuivit le comte, 
fut idendifié avec notre existence. 
Ce qui était écrit pour notre race 
devait s’accomplir et je ne pouvais 
pas m’y soustraire. La comtesse 
Dieu-le-Veut mourut sans me lais
ser un descendant mâle. C’était 
une preuve que ma race devait 
s’éteindre. En contractant un se
cond mariage, j’ai bravé la volonté 
du Seigneur. Oui, il était écrit 
qu’après moi plus personne n’était 
digne dé porter le nom de Dieu- 
le-Veut.

Comme la fierté nobiliaire per
çait violemment dans ces paroles ! 
Le gentilhomme 
tête avec hauteur ; sa longue taille 
était droite comme une flèche, 
tandis que son ombre dessinait 
sur le mur des courbes qui en fai
saient un Quasimodo difformt. et 
narquois.

Le marquis se tut ; il connais
sait le côté faible de son ami, lors
que celui-ci abordait le chapitre 
de sa race et des croisades ; il res- 

en silence les idées du vieil-

ombre me suit le châtiment de ce 
second mariage,

C’était un aveu qui jusque alors 
ne s’é^ait jamais échappé de ses 
lèvres. Que l’on juge de la sur
prise du jeune diplomate ! Recon
naître une faute, à sa connaissance, 
le vieux Dieu-le-Veut ne l’avait 
jamaifc fait.

Sa fierté était-elle donc brisée 
au point que lui, le fils des croisés, 

frappât humblement la poitrine 
à la face des hommes ? Oui, le 
comte était dans ces dispositions 
humiliées et contrites.

—Il existait, reprit-il plaintive
ment, il existait dans ma famille 
une tradition que je n’aurais ja
mais dû méconnaître. Je portais 
le beau nom de Dieu-le-Veut, ce 
sublime cri de guerre de nos an
cêtres partant pour la délivrance 
du saint tombeau. Ce nom, un de 
mes aïeux le reçut de Godefroid 
de Bouillon, pour avoir, le pre
mier de sa famille, foulé les murs 
de Jérusalem de son pied éperpn- 
né. Il était un de ceux qui, a,tec 
le Pape Urbain II, parurent à 
Clermont Ils ne s’attachèrent 
pas seulement le signe de la. croix 
sur les vêtements, comme la plu
part le faisaient, mais ils se lais
sèrent brûler, avec un fer attifent, 
sur le front, le symbole de Ta ré-
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Le vieillard fronça ses longs 

sourcils blancs.
—Je doté cependant vous avou

er, reprit le marquis, qne la diffé
rence est presque imperceptible.

Le comte secoua la tête.
—Comment monsieur le comte 

Dieu-le-Vetit expliquersit-il 
hantes relations et ses lettres de 
recommandation provenant de per
sonnes très-distinguées ?

—Oh ! de nos jours on a recours 
à tous les moyens qui conduisent 
au but Blasons et quartiers ne 
sont plus gnères considérée. Le 
bourgeois vulgaire qui a une tête 
étourdie et un poing solide et qui 
sujette parfois en avant, est le bien
venu auprès de» grande et souvent 
auprès des têtes couronnées.

avait relevé la

pecta
lard.
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imposés, par les statuts refondus du L’Angleterre a i 
Canada, au sujet des droits imposés e» 1879 pour une 
sur les compagnies à fonds social §f$ et a ex 
constituées dans le but de s’occuper 
du flottage du bois. Un projet de loi 
basé sur ces résolutions est présenté 
et lu une première fois.

M. Besson présente une motion 
demandant la production de toutes 
les correspondances relatives aux 

romessee faites par la corporation de 
tratford, dé fournir un emplacement 

pour le bureau de poste. 11 voudrait 
que les piomesses soient immédiate 
mont sanctionnées car des change
ments considérables doivent avoir 
fieü proéilain'Otnent dans le com se tide 
ville.

M. Wright exprime lupiniou qu’il 
serait opuuriuu d’eiiger un bureau 
de poste jaus la ville de Hull.

Après quoique discussion la motion 
et?t adoptée.

M. Robertson fait motion pour ob
tenir la production de tous les con
trats présentés pour la construction 
du phare Ôe Sut!" Point, à l’entrée du 
port de Shelburne.—Adoptée.

M. Laurier présénte une motion de
mandant les correspondances échan
gées entre le gouvernement de Qué 
bec et le gouvernement fédéral, au 
sujet de la proposition d’acquisiiion 
du chemin de fer de “ Montréal, Ot
tawa et Occidental,” ptr le gouverne
ment fédéral. - Adoptée.

La Chambre s’ajourne à 10.45 heu
res p. m.

*=—-
CHAMBRE DES COMMUNES

PS
U Patriote, tel eat le nom d’un 

nouveau journal publié à Bay City, 
Michigan. C’est l’organe des caua- 
diens-français établis dans cet Etat 
qui comprend une population fran
çaise très considérable et très com
pacte. Succès et longue vie au nou
veau confrère.

Mercredi, s Mars 1880
—_________________

SOMMAIRE

$2,923.87 ; comptes payés par W. A. 
Himsworth, $604,99.

Cette motion a suscité un long 
débat. Plusieurs députés n’ont pas 
manqué de signaler l’inconsistance 
du parti libéral qui, lorsqu’il était au 
pouvoir, sanctionnait des dépenses 
du môme genre autrement énormes, 
sans manifester le désir de se procu 
rer ie moindre détail. Le droit du 
comité des comptes publics de 
prendre connaissances des frais de 
ce voyage ou de toute autre dépense 
payée à môme les deniers publics est 
incontestable—et aucun conserva
teur ne voudrait le mettre en 
doute—; mais il est d’usage d’adopter 
lés comptes de Sou Excellence sans 
exiger les pièces justificatives. Si 
l’on soupçonnait fraude quelque 
part, le cas serait bien différent, et il 
serait alors du devoir du comité de 
s’enquérir rigoureusement des faits ; 
mais personne n’a osé risquer une 
insinuation de celle gravité. C’est 
pourquoi il eût été désirable de suivre 
la pratique ordinaire et de ne pas 
paraître vouloir blâmer le gouverne
ment d’avoir pris les mesures néces
saires pour recevoir d’une façon con 
venable le représentant et la fille de 
la Reine à leur arrivée au Canada.

Nous pouvons d’autant plus faire 
porter au parti libéral la responsabi
lité de l’attitude prise par M. Oliver, 
que MM. Mackenzie et Blake ont jus
tifié son action en tous» points. Cela 
ne nous surprend pas de leur part, 
car ils veulent ainsi se venger des 
chefs conservateurs d’Ontario,qui ont 
demandé une enquête sur le voyage 
au Nord Ouest du lieutenantrgouver- 
neur Macdonald, lequel a coûté 
$5,000 à la province. Cependant le 
cas est loin d’être le môme, car s’il 
est désirable que Son Excellence 
visite de temps à autre le pays afin 
de connaître la population et 
de se renseigner parfaitement sur 
tout ce qui la concerne, puis qu’il 
soit reçu partout où il paraît avec les 
égards dûs à son rang, il n’est guère 
de raison valide qui puisse justifier 
nos lieutenants - gouverneurs de 
voyager avec un train semi-royal au 
dépens du trésor public. Le pays 
n’est pas assez riche pour se payer un 
pareil luxe, et il sent que nos lieu
tenants-gouverneurs lui coûtent déjà 
assez cher sans qu’ils se livrent à de 
semblables extravagances tout à fait 
dépourvues en général de résultats 
pratiques.

M. White, député de Cardwell, 
ayant proposé comme amendement à 
la motion de M. Oliver qu’il n’étail 
pas opportun de s’enquérir des 
comptes du voyage de Leurs Excel
lences, M. Robertson (Shelburne) 
soumit un sous-amendement, com
portant que toutes les dépen- 

f ai tes par le gouverne
ment ou par ses officiera sont de la 
compétence du comité des comptes 
publics. Comme ce sous amendement 
renfermait une déclaration de prin
cipes tout à fait constitutionnelle et 
qu’il devait clore virtuellement le 
débat en faisant disparaître la motion 
principale, les conservateurs ap
puyèrent cet amendement qui fut 
adopté. Aussi les membres du comité 
s’amusèrent beaucoup au dépens de 
M. Robertson, qui, sans s’en douter 
probablement, avait fourni le moyen 
de porter le coup de grâce à la de
mande d’enquête de M. Oliver. D’au
cuns disent que l’amendement de M. 
Robertson avait été inspiré ou pré
paré par M. Mackenzie qui, effrayé de 
la tournure que prenait le débat, 
recourut à ce stratagème pour empê
cher qu’on ne donnât suite à l’enquête 
proposée par M. Oliver.

.du Canada 
ur de $36,295, 

[porté au Canada po 
$30,993,130.

L’Angleterre fait un prêt à l’Irlande 
dé £750,000 sterling pdur procurer de 
l’emploi à la classe pauvre.

Paris—Le fameux R tspail, mort ré- 
cemmçnt^a légué à la municipalité 
de Paris presque toute sa fortune 
évaluée â 2,000,000 de francs, dans le 
but de prêter cette 
dations ouvrières.

Montréal—La manufacture Hudon 
va fabriquer à l’avenir le coton 
ouaté, dont il se fait une si grande 
consommation dans le pays et qui 
nous était presque totalement fourni 
par les Etats Unis.

Le mauvais état des chemins a 
quelque peu entravé le mouvement 
commercial; les marchandises sèches, 
comme d’ordinaire, se vendent en 
grande quantité A cette saison ; le prix 
des cotons augmente au Canada et en 
Angleterre ; le commerce de chaus
sures prend de l’activité; les remises 
d’argent sont très satisfaisantes.

Potasse—Les arrivages et les ven 
tes ont été considérables.

Poisson—Le poisson est rare Mo
rue, qualité No. 1. $8.56 ; hareug du 
Labrador, $6 ; morue fraîphe 4,c. à 
à 4£c. la livre.

Epiceries—Thé Hyson, 32c. ; Impe
rial 40c. ; une légère baisse dans le 
prix du sucre. «

Ferronnerie—Les prix sont fermes 
et le commerce moins actif par suite 
des mauvais chemins.

Beurre—La quantité de beurre est 
loin d’ètre considérable ; il est coté à 
20c la livre pour une bonne qualitc-l

Laine—La laine canadienne se vend 
de 28c. à 32c. la livre.

Banques et commerce—LaJBanque 
d’Halifax, N.-E., a fait un profit net 
de $44,152 l’année dernière. A 
mencer le 1er mars, les billets de la 
Banque Consolidée seront pajés au 
pair et les déposants retireront le 
montant de leurs dépôts au complet.

Le syndicat des actionnaires de la 
Banque des Artisans a offert à ses 
créanciers une somme de $100,000 
pour liquider leurs réclamations.

L’état des affaires de la banque de 
la Nouvelle Ecosse laisse voir un 
profit net de $80,394 pour 
fonds de réserve est de $240,000 ou 
24 pour cent du capital.

La Banque de Montréal réduit 
le taux d’intérêt payable à ses 
déposants ; à dater du 1er mars, les 
déposants pour une somme moindre 
$2,0U0Jreçevront 4 pour cent d’intérêt 
et audeosus de cette somme 3 pour c.

La Banque de Montréal est cotée à 
à 135 ; celle des Marchands 92 ; On 
tar;o 71 § ; Jacques-Cartier 60 ; du 
Peuple 60 ; Mclson 78 ; du commer
ce 118 ; Toronto 1,269.

Le 31 janvier 1880, l’actif des ban
ques des provinces de Québec et d’On
tario était de $159,011,777 contre un 
passif de $94,497,494 : la circulation 
comparée avec celle au mois de dé
cembre est diminuée de $1,751,600. 
Les dépôts du public sont augmentés 
de $461,059.

\*es dépôts du gouvernement s'é
lèvera à $10,000,059.

Les banques américaines nous doi
vent $20,755,300.

Le montant escompté est diminué 
de $2,556,800 ; les exportations des 
derniers mois ont contribué pour 
beaucoup à produire ce résultat.

La 15e assemblée annuelle de l’as
surance Citizen a eu lieu le 24 février 
dernier. La division du feu indique 
un léger déficit de $3,804 ; la division 
de la vie un excédant de $4,708. La 
compétition excessive a réduit le taux 
des primes à un chiffre peu vémunéra- 
tif ; cette compagnie est très bien 
administrée et deviendra une institu

prosp

L’orateur prend son siège à trois
heures. valeur de

Après les affaires de routine,
M? Ross fait une motion deman

dant que tous les contrats relatifs 
aux impression! «lient soumis à l’ap 
probation dto dmmté des (Sraptes pu
blics.

M. Robinson présente le 4e rapport 
du comité des ordres permanents.

M. Sproule—Qu’il me soit permis 
d’attirer l’attention de la Chambre 
sur un article publié il y a peu de 
temps dans le Times 4e Hamilton. Ce 
journal a prétendu que j’avais chan
gé de siège à cause de menaces qui 
m’auraient été faites par le député 
de Wentworth-Sud, qui prétendait 
que je n’occupais un siège du côté de 
Vopposition que pour remplir le rôle 
d’espion. Cette accusaiion est ehtière 
ment fausse Si j’ai changé de siège, 
c’était pour en occuper un meilleur 
et je n’ai aucunement cédé à l’intimi
dation.

Il me semble que le parlement de
vrait être à l’abri d’attaques prove
nant de représentants de journaux 
qui ne sont admis dans l’enceinte de 
la Chambre que par tolérance.

M. Plumb—Les attaques portées 
contre l’honorafilê député sont sans 
doute entièrement dénuées de fonde
ment. Les représentants des journaux 
ne devraient pas abuser de leurs pri
vilèges pour dénaturer les faits. 
J’ai été moi-même souvent exposé 
aux atttaques des journalistes, et je 
n’hésiterai pas à me prononcer en fa
veur d’une mesure qui les maintien
drait dans les bornes de la décence.

Après quela 
Rymal, l’incia

Motion étant faite pour la considé 
ration du projet de loi ayant pour but 
d’amender les différents actes relatifs 
à la loi de faillite,

M. Blake fait motion que le bill 
soit de nouveau renvoyé au comité 
avec mission de prendre en 
considération l’amendement re 
latif aux compagives commerciales 
constituées.

M. Macdonald—Le changement oro- 
posé est de la plus haute importance ; 
il faut de toute nécessité que les 
banques, les assurances, les compa
gnies commerciales obtiennent toute 
latitude pour la liquidation de 
affaires.

M. Blake—Si le gouvernement ne 
peut se plier dans ces circonstances à 
une mesure proposée par un seul 
membre de cette Chambre, je suis 
prêt à retirer mon amendement.

M. McDonald fait motion que le 
bill soit renvoyé de nouveau au co
mité, avec instruction d’y inclure 
une clause spéciale au sujet des ban
ques et des institutions financières 
en faillite.

M. Blake—Il ne serait peut-être 
pas hors de propos d’insérer dans le 
projet de loi line clause infligeant 
une condamnation de cinq mois de 
prison à tous les syndics officiels.— 
(Rires prolongés.)

M. McDonald—Si tout ce que jjài 
entendu dire des syndics officiels ne 
sort pas de la vérité cette condamna
tion ne serait pas trop sévère.

rapporte progrès et sou
met le projet dvjoi’avec amendement.

La Chambre se forme en comité 
sur le projet de loi ayant pour effet 
d’amender l’acte relatif aux garanties 
que doivent fournir les employés du 
service civil.

Le comité rapporte progrès.
La Chambre donne son assentiment 

à un message du sénat félicitant Son 
Excellence et Son Altesse Royale, 
d’avoir échappé à l’accident dont ils 
ont failli être victimes.

Sir John Macdonald—Il n’est pas 
nécessaire de faire de longues remar
ques pour accompagner le vote una 
ni me de cette chambre Ceux qui se 
trouvaient dans la salle du sénat, le

res, sous les auspices de Son Excel- ^e^f^ÆtKénérale^ 

lence le gouverneur-général et de causée la nouvelle de l’accident. 
Son Altesse Royale la princesse Toutefois on doit se féliciter que 
Lousse. Un grand nombre de U- cette catastrophe n’ait paseu de résul-
bteaux ont déjà été reçus au point ^Z/aTeVpn^c^^o.'P 

qu il n a pas fallu moins de douze ap en pleine voie de guérison ; elle est 
parlements pour les placer. N’ont parfaitement remise des blessures 
été admises au concours que les piè- qu’elle a reçues dans ce triste acci 
ces d’art d'un mérite réel. Les mem- %1; MackeDI^_Le, sana

bres honoraires seuls pourront assis distinction de nationalité ou d’opi- 
ter à l’exposition, samedi ; lundi, le nion, ont exprimé leurs sympathies 
public sera admis moyennant 25 pour Son Altesse Royale la princesse 
cents d’entrée, les entants ne devant
payer que lo cents Cette exposition ptl être grave aurait ajouté encore au 
dont l’initiative revient toute entière désespoir de Sa Majesté la Reine, qui 
à Leurs Excellences, promet d’avoir a perdu il y a peu de temps sa fille
un succès inespéré. ^MM.tangevin et Casgrain ' parlent

dans le même sens et la motion 
est adoptée.

M. Roberston fait motion deman
dant la seconde lecture du projet de 
loi ayant pour but d’amender le code 
criminel.

Ce bill, calqué sur la loi anglaise, 
demande différents changements, re
latifs à l’assignation des témoins et 
refuse de reconnaître les témoigna
ges donné? à l’enquête préliminaire 
par les personnes qui ont quitté le 
p lys Le projet de loi a également 
pour but d’éloigner les avocats de la 
salle où se tient l’enquête.

M Cameron se prononce contre le 
projet de loi ; il pense que la loi ac 
tuelle est parfaitement juste, et que 
s’il y a des changements à opérer, ils 
doivent provenir du gouvernement. 

Vf. J. McDonald—Le projet de loi

Chronique parlementaire.
■cHO8 ne JOUR.
Chambre des communes.
La semaine financière.
Service télégraphique.
Les meurtres de Lucan.

A travers Ottawa

Ffuillelon—Anna Dieu-lb-vest Auguste 
Snieders.

Marchés d’Ottawa.
Marchés Etrangers.

Le gouvernement a l’intention de 
procéder au printemps à l’enlèvement 
des roches qui obstruent l’entrée du 
Galops (Galops Rapids) sur le fleuve 
Saint Laurent. Il y a trois barres de 
rochers qui traversent la rivière à 
cet endroit et sont un obstacle sérieux 
pour la navigation.

somme aux asso-

EN
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CHRONIQUE PARLEMENTAIRE
(44 morceaux) (

M. Gonzague Doutre, avocat et 
frère de M. Joseph Doutre, de Mont
réal, vient de mourir presque subite
ment, à l’âge de 37 ans. Il a publié 
plusieurs ouvrages sur le droit qui 
ont été remarqués. Le défunt est la 
troisième des victimes qui ont été 
moissonnées par la mort dans les 
derniers douze mois dans la même 
famille.

L’honorable M. Girard est arrivé, 
hier, de Manitoba. Son voyage a été 
retardé par une tempête de neige 
dans îés prairies qui dura plusieurs 
jours. Deux de ses collègues, MM. 
Norquay et Brown, sont aussi en 
route pour Ottawa. L’un des objets 
de leur mission est d’engager le mi
nistère à remplir la promesse que 
l’on dit avoir élé faite aux délégués 
de Manitoba, en 1879, de construire 
les édifices publics nécessaires au gou
vernement de cette province. Il pa
raît qu’il ne manque pas de munici
palités canadiennes qui soient mieux 
installées que ne l’est la législature 
de Manitoba.

$5.00
C.S.Shaw&Cie
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Une dépêche de Rio Janeiro dit que 
deux cent mille personnes souffrent 
de la famine, dans la province de 
Ceara (Brésil) et que 800,000 autres 
sont atteintes des fièvres. La misère 
y est bien plus grande qu’en friande 
et malgré tout ce que font l’empereur 
et les comités de secours, il est im
possible de prévoir comment tout cela

:
b

U SEMAINE FINANCIERE h
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fPour le Canada.]
ues remarques de M. 
ent est vidé. ïCanada en général — Ottawa est le 

centre d’attention depuisprincipal
l’ouverture de la session ; le grand 
nombre derapp
bressont remplis de statistiques im
portantes, surtout depuis la mise en 
vigueur du nouveau tarif protecteur. 
Les rapports fournis par les diverses 
branches de l’administration actuelle 
sont scrutés par la presse entière du 
pays et feront le sujet de vifs débats 
le reste de la session.

Le chemin de fer Intercolonial qui 
rend de si grands services au pays et 
qui a coûté une somme Je $36,000000, 
a payé un intérêt de pour cent en 
1879.

Le ministre actuel des chemins de 
fer a effectue une économie considé
rable dans l’administration de ce 
chemin ; le nombre des employés qui 
était de 2,370 eu 1878 a élé réduit à 
1,910 en 1879 ; le montant payé en 
salaires qui était de $1,073.567 eu 
1878 a été réduit à $852,720 en 1879, 
soit une économie de $220,847.

Le déficit pour l’année financière 
terminée le 30 juin 1879 a été de 
$462,000 moindre que ne l’avait pré
vu, sir Léonard Tilley lorsqu’il fit ses 
estimations l’année dernière ; ce ré 
s îltat est dû en bonne partie à la 
stricte économie 
tes les branches

La question des banques sera à 
l’ordre du jour prochaiuement ; on 
attend avec intérêt le résultat d’ 
assemblée de nos principaux ban
quiers, qui aura lieu au commence
ment de mars.

Nul doute que l’acte des banques 
ne soit aboli ; le bill présenté pa 
Golby a obtenu l’approbation du 
vernement, ce qui assure sa passa
tion non seulement Mix communes, 
mais au sénat; ce bill a été vivement 
discuté(par les chambres de commer
ce de Montréal et de Toronto.

Un bill important est proposé par 
M. Orton, dont le but"est de limiter 
l’intérêt sur les prêts d’argent, ga
rantis par hypothèques sur proprié
tés foncières, au taux de 7 pour cent ; 
c’est une question d’une importance 
vitale pour la province d’Ontario où 
se trouvent tant d’institutions moné
taires qui prêtent des capitaux consi 
d érables à des taux beaucoup plus 
élevés.

Un bill important est soumis à To
ronto actuellement ; il s’agit d’amen
der l’actemunicipal de façon que le 
maximum de la taxe actuelle puisse 
être augmenté. Ce serait une con 
cession dangereuse, car une taxe de 2 
cents dans la piastre, indépendant 
ment de la taxe d’école, doit être suffi
sante pour tous les besoins légitimes 
des municipalités bien administrées, 
si on ajoute à cela le privilège de 
voter des bonus aux chemins de fer.

Un bill est aussi présenté afin 
d’abolir les droits de péage sur 
nos marchés publics ; c’est une ques 
lion qui paraît devoir être laissée à 
la discrétion de chaque muuicipalité.

Une somme de $500,000 est votée 
pour bâtir un nouvel hôtel du gou
vernement à Toronto ; le local actuel 
étant devenu trop étroit et trop 
vieux.

Les billets de $1 de la banque des 
Marchands contrefaits en billets 
$4 sont en circulation.

Iæ rapport des pêcheries de la 
Colombie Anglaise, indique une di
ra nution considérable pour l’année 
dernièri, évaluée à $294,000.

l^e commerce est dans un état très 
prospère à Halifax.

Le bureau de commerce qui s’est 
réuni dernièrement à Toronto cons 
taie une amélioration considérable 
dans le commerce de 1879 et prévoit 
une augmentation d’offaires pour 
1880.

Une compagnie puissante va exploi
ter les mines d’or de la Beauce, pro
vince de Québec.

Il est question d’établir une manu
facture de coton à Saint-Etienne au 
Nouveau-Brunswick.

Etats-Unis—Un bill est soumis au 
congrès américain affectant une som
me de $300,000 pour ies pauvres d’Ir 
lande.

Le fonds de secours du Herald 
dépasse la somme de $230,000.

Les Etats-Unis ont exporte au Ga 
nada des marchandises pour une va
leur de $43,739,219.

James Leunox, le célèbre philan- 
trope, mort à l’âge de 80 ans, a légué 
une somme de $3,000,000 pour des 
ffos charitables.

E^rppt-A}ne hausse prononcée se 
fait sentir ep Angleterre dans les ac
tions de chemins de fer canadiens.

Quelques députés retardataires 
sont arrivés hier, notamment le Dr 
Strange et M. Mongenais, député de 
Vaudreuil. On sé souvient que le 
Dr Strange enleva l’un des châteaux- 
forts du parti libéral aux dernières 
élections et qu’il réussit à battre M! 
Dymond, l’un des rédacteurs du 
Globe—auqueljle gouvernement d’On
tario donne aujourd’hui des récom
penses sous forme de commissions 
d’enquête. C’est un médecin fort 
intelligent [qui a une magnifique 
clientèle à Toronto où il réside de
puis une couple d’années. M. Mon
genais est le membre le plus âgé de 
la Chambre ; il compte 76 an
nées. Après avoir représenté long
temps le comté de Vaudreuil il 
se retira de la vie publique, il y a 
une dizaine d’années, pour y rentrer 
aux dernières élections. Il a tou
jours joui d’une grande popularité 
dans le comté de Vaudrêuil—l’un des 
comtés fries plus conservateurs du

Au sénat, l’honorable M. Aikens 
a proposé que le comité perma
nent des impressions de cette cham
bre reçoive instruction de recomman
der au comité conjoint des deux 
chambres de s’enquérir des circons
tances qui ont accompagné l’adjudi
cation du contrat pour les impressions 
du Parlement, durant la dernière 
session, et de faire rapport sur le 
meilleur mode à adopter pour empê
cher que pareille irrégularité ne 
glisse de nouveau dans l’adjudica
tion du dit contrat. Cette proposi
tion a été adoptée.

A ce sujet, M. Alexander a fait ob 
server que le pays n’a pas eu à souf
frir de ces irrégularités, car le con
trat a été donné à un prix beaucoup 
moindre que celui auquel les im 
pressions ont été exécutées depuis la 
Confédération, [et qu’il est douteux 
que l’on trouve actuellement une 
personne qui veuille accepter le con
trat au prix convenu.

De son côté, M. Bureau a émis 
l’idée que l’enquête devait avoir lieu 
sous "serment, et que s’il y a eu 
fraude, le contrat devrait être annulé. 
On croit que l’enquête demandée 
sera instituée immédiatement par le 
comité des impressions.

orts soumis aux cham-
dcom-

ÎOO dLes journaux du Nouveau Bruns
wick signalent une certaine agitation 
dans les cercles politiques de celte 
province depuis l’incendie du parle
ment à Fredcrickton. A Saint-,]eau, 
l’opinion publique se prononce forte
ment en faveur du transfert dans 
cette ville du siège du gouvernement. 
Des pétitions dans ce sens se couvrent 
rapidement de signatures. Moncton 
a aussi des prétentions.
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OUVRIERS de CHANTIERS
Voici un état comparatif du revenu 

de l’intérieur pour la division d'Otta
wa dans les mois de février 1879 et 
1880 : C. 6A6NÉ ET Cie g

18801879 d277, RUE WELLINGTON*6,304 40 $7680 32 
3,158 60 3,042 20 

838 66 630 68

Spiritueux.
Tabac.........
Malt...........

V
1<
c

$10,331.35 $11,353.20 
.................. 10,351.35

lipratiquée dans te 
du service public.

A
$1,021.85Surplus en 1880. ÎOO L

une
fiD’après un correspondant de Saint- 

Pétersbourg,il n’est pas surprenant 
que des nihilistes aient réussi 
à s’introduire dans »e palais d’hiver. 
Dans toute la ville il n’y a pas un 
seul édifice qui offre aussi peu de 
sûreté que ce palais, qui est le refuge 
d’un grand nombre de vagabonds, 
d’ouvriers et d’amis des serviteurs 
qui entrent sans difficulté. On pré
tend que 5,000 personnes habitent le 
palais actuellement et que l’on ne 
connaît pas l’emploi d'au moins la 
moitié.
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DIFFERENTES NOUVEAUTÉS
Viennent d’arriver

Nparfaite dans des temps plus
li

L’exposition canadienne des beaux- 
arts s’ouvre samedi soir à huit heu-

AU MAGASIN DE P
STITT BT OIE., ar

fichus de dentelle, 
Mouchoirs de poche ■ 
Cravates de dentelle, 
Fichus de soie.

bde dentelle,
jjERNIERES REDUCTIONS

d,
Dentelles,

chez' 8TITT et Cie.,
On accordera tout la semaine sur 

les fourrures les réductions suivantes. 
Toutes les fourrures restant en maga
sin samedi, seront empaquetées jus
qu’à la saison prochaine.

Loup-marin............12£ pour cent
Mouton de perse...15 “
Martre...
Loutre ..
Castor....
Astrakan 
Robes....

d'
es
UPoint de Vénise,

Vieux Point de Languedoc, 
Point d’Argentille,
Dentelle de Honiton, 
Dentelle Maltaise.

di
ri
b

h15 Gante dekitâ
Oants de kid, nuances lumière,
2, 4, 6 et 8 boutons, meilleure qualités

Bae de sole
Bas de soie pâle, lavande, crème, cardinal, 

miust en noir.

Moi

15ECHOS DU JOUR bUnje discussion assez vive s’est en
gagée hier devant le comité des 
comptes publics au sujet des dépenses 
occasionnées par le voyage de Son 
Excellence le gouverneur-géneral et 
de Son Altesse Royale la princesse 
Louise, lors de leu- arrivée triom
phale en ce pays. On se souvient 
que les libéraux—M. Mackenzie en 
tête—protestèrent hautement contre 
^inconvenance du procédé quand 
l’honorable M. Mitchell s’avisa de 
demander des détails sur les frais des 
voyages de lord et lady Dufferin 
à Manitoba et à la Golombie-Bi itan- 
pique-^ lesquels s’élevaient, croyons- 
nous, à la somme ronde de $50,000. 
Dans ce cas, il s’agit d’une dépense 
de $7000, et plusieurs députés libê 
faux, formant partie de ce comité, ont 
donné à entendre qu’elle était trop 
élevée. Toujours très conséquents 
ces messieurs 1

C’est M. Oliver, l’un des principaux 
paembres de la gauche, qui veut ren 
seigner le public à cet égard. Il a 
soumis une proposition demandant 
un Mat détaillé des items suivants de 
la dépense causée par la récep
tion de Leurs Excellences : convoi 
spécial sur le chemin de fer Prescott 
et Saint-Laurent, $553.41 ; convoi 
spécial sur le Grand-Tronc, $3,360.40 ; 
comptes payés par C. J. Brydges,

15
15

hUne dépêche de Frederickton man 
de que les dommages causés aux édi
fices parlementaires par le dernier 
incendie, ont été évalués à $3,775, et 
ceux causés à la bibliothèque, à 
$4,800.

.20

ai
Voici les noms des personnes invi

tées (i assister au dîner donné hier 
soir par Leurs Excellences à Rideau 
Hall:

Sir Leonard Tilley, lady et Mlle Tilley, 
l’honorable Mackenzie Bowel!, Mme et Mlle 
Bowell, l’honorable Jas. Macdonald, l’hono
rable W. Laurier, l’honorable D. Mills, l’ho- 
norabie W. Brousc, Mme Brouse, l’honora
ble G Brown, l’honorable H. Bull, l’honora
ble W. Cochrane, l’honorahie M. Girard, 
l’honorable J Hamilton (Hawkesbum, l’ho
norable R. Haythorne. l’honorable II. Kaul- 
back, l'honorable J. D Lewin, Mme et Mlle 
Levin, l’honorable A. R. McLelan, l’honora
ble W. McMaster, Mme et Mlle McMaster, 
l’honorable H. Nelson, M. J. Bolduc, M. P., 
et Mme Bolduc, M. F. Borden, M. P., M. 
Boulthee, M. P , M. A. P. Cockburn. M. P., 
M Domville, M. P., M. Doull, M. P., Mlle 
Doull. M. G. Fleming, M. P., M. Glen, M. P., 
M. H 1 Hard, M. P., l’honorable L. Holton, 
M. P., M. D. Macdonnell. M P., M. Killam, 
M. P., M. Lane, M. P., \ S. Macdone.l, M.P., 
M. D. MacMillan, M. P., M. Malouin, M. P., 
M. McCallum, M. P., M McCarthy, M P., M. 
Oliver, M. M. P.. M. J. C. Patterson, M. P., 
M. Perrault, M. P.. M. Rinfret, M P., M. Ro
bertson, M. P., Mlle Robertson, M. M 
M. P.. M. J. Sobullz, M. P., M. Shaw, 
M. P., le lieutenant-colonel Skinner, M. P., 
M. Tassé, M. P., Mme Tassé.

—M. de Lesseps demandera bientôt 
aux capitalistes américains des sous
criptions pour son projet de canal 
interocéanique. D’après la commis
sion internationale, le coût de l’en
treprise sera d’environ $168,600,000 ; 
et û faudra huit années pour com
pléter ces travaux.

R. J. DEVLINde
line d’Inde

Mousseline d’Inde, nuances lumière 

Soie Broca telle
En crème, bleu pâle, rose, blanc, etc.

Marchandise* Nouvelle*
Nouvelles Grenadines,
Nouveau cachemire,
Nouvelle frange de soie,
Nouvelles brodi

VENANT D’ETRE OUVERT

Il est rumeur que M. Beaudet, de 
la maison Chinic, Beaudet et Cie., de 
Québec,se portera candidat lors de la 
prochaine élection du comté de Chi
coutimi pour la chambre locale. Le 
bref pour cette élection vient d’être 
lanèé.

ir
NOUVELLES MARCHANDISES 

DU PRINTEMPS. 

NOUVELLE RAISON SOCIALE

ir

fi
ti

La société qui existait entre MM. J. et J. L. 
O’DOHERTY, sous les noms et raison de 
O’DOHERTY et Cie, a expiré le 1er du cou. 
rant par limitation de temps. Les affaires 
seront dorénavant faites à Ottawa, sous le 
même nom, par M. J. O’DOHERTY.

STITT ET CieLe dernier ouvrage de M. Todd sur 
le gouvernement parlementaire dans 
les colonies anglaises vient de paraî
tre ; c’est un volume de 600 pages, 
fort bien imprimé et relié. L’au 
leur en a fait la dédicace à lord Duffe-

P

V- n«et 58 line Spark*
P

O’DOHERTY et Cie.,ne rencontre pas mon approbation, 
mais je dois dire que je ne présente
rai aucnoe opposition. La Chambre 
aura à étudier le projet de loi, lors
que sa seconde lecture sera propo
sée.

M. Mousseau s’oppose aux principes 
du billet fait motion qu’il ne soit lu 
que dans six mois.

M. McCarthy fait une motion de
mandant l’ajôurnementdu débat.

A 6 heures l’Orateur quitte le 
fauteuil.

d
110 RUE SPARKS

Zrin. n
Nouvelles marehandles du printemps

devant nos
«CH. COAILLIER allas NAVIONOn mande du Cap Breton qu’on a 

découvert l’automne dernier, sur la 
propriété d’un nommé McLean,au cap 
Mahen, une mine d’argent qu’on ex
ploite actuellement Chaque tonne 
de quartz renferme de l’argent pour 
une valeur de $70 à $80. L’un des mi
neurs a extrait un lingot pesant 
quatre onces.

Nous avons le plaisir de placer 
pratiques et le public en général la première 
consignation de nos nouvelles marchandises 
du printemps, et l’on pourra se convaincre 
en les examinant, que pour le style, la 
variété et la valeur, elles soutiennent avan
tageusement la compa 
n’importe quelle aut

si
COIN 088 HUES

Wellington et Bridge, Hull
Brandie» et cigares de premier choix, et

^u,:sp^r4o,,oai^cievai“ei’oiiure5
Les personnes qui visitent Bull en 

rlstes on pour elTaires, feront bien de 
cendre à cet hétel, où elles 
le confort désirable, 

i» «Tiw me.

6
;

s

de rraison avec celles 
re mâlsori dans la

1«SÉANCE OU 801H

La chambre se forme en comité 
sur la résolution relative aux- droits

des- 
trouveront lent-W Une visite est sollicitée.

SiO’DOHERTY ET Oie

■

1
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NOUVEAUTES 188011DElElUeMBNT // soulagera l'enfant, c’eet un fat 
testable. Le Sirop de Mme Winslow soulage 
non-seulement les en&nts, mais régularise 
les fonctions de tour estomac, de lebfsintW'

assassinés el brûlés par des person
nes inconnues.”

Le jury considéra ensuite les cir
constances de la mort de John Don
nelly, tué à la résidence de son frère 
William. A minuit il n’avait pa; 
rendu de verdict.

v##>x
Y ^ ke> «Tv

w / "S J&/&A

r Æ-‘. ■
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XXKearns & Ryan et,
l’enfant. Il est agréable à prendre et ses 
heureux effets sont incontestable#.

Pourquoi persister à souffrir ? A toutes 
les personnes souffrant du rhumatisme, de 
la névralgie, des crampes dans 
ou l’estomac, de colliques bilieuses, de dou
leurs dans les reins, dans les boyaux ou le 
côté, nous dirons qu’elles doivent employer 
la panacée de Brown, pour l’usage interne 
et externe. Dans des milliers de cas elle a 
guéri les maladies ci-dessus énumérées. Cela 
est incontestable, En 
tins la bouteille.

VENANT METRE REÇU, VH ASSORTIMENT CONSWERARE OR
IDéménageront leur magasin, 4# el II rue 

Rideau, au f/Draps de ieoest de l’Aileterre
ET DE DRAPS FRANÇAIS,

BLOCK HUNTOT, VyÇÀ ET LÀ les membres i
V'BUE SPARKS,

Vers le 15 Mars prochain 
GRANDE™ VENTE

—M. P. V. Valin, constructeur de 
navires à Québec, doit ouvrir un, bu
reau à New-York.

—Un des vétérans de 1812, M. Jo
seph Bussière père, est mort à Sore I. 
jeudi après-midi, à l’âge de 90 ans. Il 
était un.des plus anciens citoyens de 
Sorel.

—Une compagnie de Saint André, 
N.B., est sur le point d’établir une 
nouvelle industrie, celle de mettre la 
sardine en boite. Elle a choisi le vil
lage Robinson Dour cette nouvelle 
manufacture.

—Un jeune garçon 
de M. Laurent Thibaudeau. meunier, 
de Sainte-Agathe, a trouvé la mort 
dans les circonstances suivantes : Ses 
vêtements opt pris dans une des 
roues d’engrenage qui font mouvoir 
la meule, et avant qu'il eût le temps 
de criçr, tout son cqrps avait fait le 
tour pour retomber tout meurtri sur 
le plancher du moulin. On nous 
rapporte que sou cadavre est affreu
sement ravtilé. Un verdict a' été 
rendu suivant les faits.

TWEEDS FRANÇAIS ET ECOSSAIS,
Tweed» Canadien», etc ■

19-Ou sollicite respectueusement la visite et le patronage du public.
4vente partout. 21 cen-

à réductions considérables dan» tous 
les départements, à partir de y$12,000Lundi, 2 Février 1880 

KEARNS A RYAN. P. C. AUCLAIR, O'

Ottawa, 10 février 1880. 133 Bue Sparks ❖(Voir notre circulaire.)
VIKHT DK PARAITRE IMPRIMERIE

GRANDESERVICE TELEGRAPHIQUE UN PARALLELE

Lord Beaconsfield et sir John Macdonaldde 12 ans, fils |j <T/DUCAÜMAWA

Arn»Mlm-FaUllt*-SBlcM«.
JOSEPH TASSÉ

Montréal, 2—Le nommé Toussaint 
Major a été arrêté, hier, popr avoir 
pris un faux nom pour voter à l’élec
tion du quartier Saint-Laurent. ;Le 
comité de M. WifsOn Vintenté- la 
poursuite.

On annonce la'faillite de MM.Clag- 
gett et Tait, marchands de nouveau-

Brochure sur 
des portraits de I 
John Macdonald.
Prix: 50cts. l’exemplaire 

S’adresser au bureau du Canada.

papier de luxe, accompagnée 
lord Beaconsfield et de sirOTTAWA,

COMMENÇAIT

Lundi, 29 mars 1880 EN VENTE ENtés.

Cotons gris,Belleville, 2—Ce matin, vers sept 
heures, le nommé Robert Ferguson, 
cultivateur, s’est coupé la gofge avec 
un rasoir. Il laisse une femme et 
plusieurs enfants. On ne connaît pas 
les raisons qui ont pu le pousser à cet 
acte de désespoir.

London, 2—Bandman, tragédien 
d’une certaine réputation, qui était 
venu ,jouer, hier, “le Marchand 
de Venise,” de Shakespeare, a été ar 
rêté dans un entr’acte sur la plainte 
d’un cocher auquel il avait refusé de 
payer la somme de 50 centins pour le 
conduire de la station du chemin de 
fer au “ Gritz House.”

Les soldats de la batterie de cam
pagne de London sont disposés à re 
tirer les accusations qu’ils ont portées 
contre le major Peters, qui leur a 
donnés des explications très satisfai
santes.

—Il y a quelques jours, M. J. F. 
Micbàua, huissier de Sainte-Mélanie 
de D’Aillebdut, qui était venu à Jo- 
liette, en repartait vers quatre heures 

Paprèe-midi pour retourner chez 
lui. Sa famille fut fort étonnée dejjlè 
voir arriver couché dans la voiture. 
Son jeune enfant, qui l’aperçut d’a
bord, le toucha en lui criant de ee 
lever. Ne recevant pas de réponse, 
l’enfant appela son grand-père qui 
accourut aussitôt et constata que son 
fils était mort.

—On est sur le point de comp 
des arrangements pour l’étab 
ment d’une nouvelle lii

L’administration du CANADA possède un 

matériel d’imprimerie très étendu, qui lui 

permet d’entreprendre l'impression de toutes 

espèces d'ouvrages, dans les deux langues, 

tels que

Une somme de deoM mille dol
lars sera distribuée comme suit : Cotons blancsLES

Canadiens de l’Ouestde ETI grand lot principal, $2,000
2 do do $1,000 2,000 Toile écrne,do do 500

J-OSBPK TASSÉ.do do 250 CHEZ
do do 1,090

BRYSON & Cie.do do 500
Blancs de Notaires, Avocats, Greffiers,do do 2,500

2.000
9e EDITION. xdo do

do do 1,250 160 Rue SPARKS.Iéter 

igné de bateaux

Doux volumes in 8o de 400 pages chacun. Factums,
600 lois Vente sans reserve, pour argent comptant*12,000

Edition ordinain........ ..................

Edition illustrée de 21 portraits. $3.00
à vapeur sur le Saint-Laurent, 
tout dans le but de satisfaire les tou
ristes durant l’été. La proposition 
serait d’adopter Kingston comme 
point de départ pour les voyages du 
jour, par les Mille Iles, en correspon
dance avec le Grand-Tronc,' le South 
Eastern et le chemin du Noiii

La vitrine de votre voisinTêtes de Comptes,
Billets - - - $5

„ .„J,out le ™ond= doil aller «Ir 11 vitrine de M. BOYDEN et les belles marclmnclieee qui 
y sont exposées, et au nombre desquelles on peut admirer des tables de jeu de fantaisie,

plu,CeC».',.en'^'d'1ee8bn“.g,eTe ^tlteî ïï. a'ÏÏSJÏ" inMKinCr ""
JOSEPH HOYDEN,

Variety Hall et Magasin de Meubles, 532 et 584, rue Sussex.

Circulaires,PREMIER VOLUME.

Bioghaphiks : Charles de Langlade, Jean- 
Baptiste Cadol, Charles Kèaume, J os ph 
Rolette, lacquee Poriier, Salomon Juneau— 
fondateur de Milwaukee,—Julien Dubuque 
—fondateur de Dubuque, Iowa,—Antoine 
Leclerc, Jacques Dupéron Baby, Joseph 
Rainville, Jean-Marie Ducharme, Louis Pro
vençal, Jt an-Baptiste Faribault, Jean-Bap
tiste Lefebvre, Jean-Baptiste Perrau.t.

EU KOI*K
On peut se procurer des billets, ainsi que 

des programmes contenant tous le^ détails 
relatifs au TIRAGE DE LA LOTERIE, en 
s’adressant à M. P. A. Cbarbonneau, chez 
M. P. C. Auclair, rue Sparks.

pour se
rendre par le premier jusqu’au lac 
Memphremagog, et par le dernier 
jusqu’à Québec, de manière à rencon
trer les vapeurs du Saguenay, évi
tant ainsi les voyages de nuit sur 
l’eau depuis les chûtes de Niagara 
jusqu’aux places d’eau du Bas Saint 
Laurent et la baie des Ha ! Ha !

La loi Ferry— Anniversaire.

Programmes,Londres, 2—Un dit que la Perse, 
plications.

uoncé à l’idée de s'emparer de l’Af
ghanistan.

Paris, 2—Aujourd’hui par un vote 
de 172 contre 103, le Sénat a repoussé 
l’amendement de M. Ghesnelong à la 
loi concernant les réformes de l’édu
cation présentée par M. Ferry.

Dublin, 3—M. Whitforth, candidat 
libéral, a été élu hier à Drogheda.

Une dépêche de Caboul dit que 
Abdul Rahman s'avance sur Hérat. 
Les citoyens prennent toutes les me
sures de prudence nécessaires pour 
faire face à cette éventualité.

Vienne, 2—Voici le sommaire des 
dépêches chiffrées reçues de Saint- 
Pétersbourg :

“ Les nihilistes devaient profiter 
du 25e anniversaire de l’avènement 
du czar au trône, pour incendier 
Saint Pétersbourg. Ils n’ont pas mis 
leur menace à exécution. La tran
quillité la plus parfaite n’a cessé de 
régner dans la ville.”

“ Le programme de la célébration 
de la fête, qui se réduisait aux for
malités prescrites par le cérémonial 
pour semblable circonstance, a été 
rempli. Ou pense que c’est grâce 
aux mesures énergiques du général 
Mélikoff, le nouveau gouverneur mi
litaire, qu’il ne s’est pas produit d’é
meutes.”

“Un décret impéiial,qui vient d’être 
publié, remet différentes taxes et 

des, imposées dernièrement, qui 
avaient eu le plus mauvais effet sur 
l’opinion publique. Cette mesure de 
conciliation n’aura pas, toutefois, le 
but désiré par le gouvernement ; le 
parti révolutionnaire fera peu de cas 
de cette légère concession.”

“ Le prince Gortschakoff s’est ren
du, dans la matinée, au palais du 
czar, et lui a présenté une adresse de 
félicitations, au nom de la noblesse 
de l’empire. L’empereur a fait une 
réponse très froide ; il semblait acca

é par de vives préoccupations.”
“ L’empereur de Russie a reçu dans 

de l’empe-

redoutant des nom

Affiches,

AVIS IMPORTANT
f,Ton® l’honneur d'informer les personnes qui nous ont si libéralement encoura- 

xx ges, i an dernier, que nous allons déménager dans ce grand et commode magasin,

WPrenez vos billets d’avance
F. CLEMOW, président.
W. H. LEWIS, secrétaire. 
/AS. BREWER, gérant.

Lettres Funéraires,
—La Patrie" Nouvelle, de Cohoes, 

N. Y., dit qu’un jeune canadien du 
nom de Joseph Bellerose, âgé de 18 
ans, demeurant à Cohoes, était, de 
puis quelques mois, passionné pour 
la lecture des novels, petits livres qui

SECOND VOLUME.

Biographies : Vital Guérin—fondateur de 
Saint-Paul, Minnesota,—Joseph Rolette, fils, 
Pierre Ménard, François Ménard, Joan-Bap- 
tiste Mallet, Joseph Robidou—fondateur de 
Saint-Joseph, Missouri,—Louis-Vital Baugy, 
J. B. Roy, Jacques Fournier, F; X. Aubry, 
Antoine Leroux, M. B. Ménard — fondateur 
de Galveston, Texas.—Jean Baptiste Beau- 
bien—l’un des fondateurs de Chicago — 
Prudent Beaudry, Gabriel Franchère, Pierre 
C. Pambrun, Joseph LaRocque, Pierre Fal
con, Louis Rial.

Cartes de- Visite
Ottawa, 3 mars 1880.

9
près de “ LA THÉIERE,” vers le 1er février. Là 
GANTS et MITAINES, qui sont devenus si populaires 
leur article du genre sur le marché. On mettra la plus gra 

'adaptent parfaitement à la main.

ons mieux pour fabriquer 
la ville, comme étant le n 

attention à

toutes nos bienveillantes pratiques,

nous serPERDU et d'Affaires, etc.,
prendre dessont vendus dans des dépôts de jour

naux pour la modique somme de 10 
sous. L’effet de cette lecture a eu un

mesures, afin que les gants s
' une stricte attention, nous esjiërons conserver 
ir, chaque jour, augmenter le nombre.

Samedi, soir, entre la rue Saint André et 
la rue Water, un porte-monnaie en cuir 

acier; celui qui le trouvera et 
à notre bureau sera libéra-

Pur

résultat terrible sur l’esprit du pauvre qUi |6 remettra 
malheureux, car il devint fou. Par- lenient récompensé, 
tout des sauvages s’offraient à sa vue Ottawa, 2 mars, 1880. 
et il voulait les combattre. Vendredi 
dernier, il était dans un tel état, que 
ses parents firent appeler un méde
cin, qui commença à lui donner ses 

Après quelques jours d’un 
traitement bien suivi, le médecin avi
sa les parents de Bellerose de l’en
voyer à l’asile de» aliénés d’Utica, se 
déclarant incapable de le guérir.
Mardi, le malheureux jeune homme, 
sous la garde d’un officier de la ville, 
prenait place dans les chars pour sa 
nouvelle demeure. Il n’y avait rien 
de plus pénible que d’entendre les 
cris et les blasphèmes de ce malheu
reux, il ne reconnaissait personne et 
voulait tuer tous ceux qui s’appro 
chaient de lui. Son père et sa bonne 
mère mêmes, ne trouvaient pas grâce 
devant lui ; enfin, c’était un fou fu
rieux.

Le tout exécuté avec soin, élégance et 

. promptitude. Lewis et Blachford,lin.
Gantiers.

10 septembre 1979.jfiJfeJSt A. SW AL WELL,
ENTREPRENEUR DE POMPES FUNEBRES

I66.RUE SPARKS,
HAUTE-VILLE.

80108.

EDITION ILLUSTRÉE.

Portraits de Joseph Rolette, Salomon 
Juneau, Jean-Baptiste Faribault, Alexandre 
Faribault, Vital Guérin, Joseph Robidou, 
Augustin Grignon, Louis-Vital Baugy, L. X. 
Aubry, Prudeut Beaudry, Victor Beaudry, 
Gabriel Franchère, Joseph LaRocque, Louis 
Riel. Six autres gravures représentant le 
Tombeau de Dubuque, Saint-Boniface (Ma
nitoba), Chicago en 1830, et une caravane 
attaquée par des Sauvages.

NOUVEAUX

CHAPEAUX
DE PREMIÈRE CLASSE.

L’administraiion se -chargera également 

des ouvrages de luxe, tels que
CARRE DU MARCHE,

BÀME-miX.

ETAL C. CHARCUTERIE
FRANÇAISE10 CAISSE» DE CHAPEAUX Livres,

MAU CHE BY.
EX'Irée sur la rue Clarence. SEULE MAISON A OTTAWAAnglai»,

Brochures,amen L'on trouvera toujours un assortiment deFrançais
J. MARTEL, Proprietaire- Viande préparée de première qualité

Lettres de Faire-Part, Et vendue à des prix modérés.

Dindes désossées,Volailles rôties, Lang 
pressées et mari nées, Saucisse de Boulogne, 
Lard salé, etc., etc.

A. COURCELLE,
Carré du marché By, Nos. 14 et 16. 

Ottawa, 24 janvier 1880.

On peut se procurer cet ouvrage en s’a 
dressant à l’auteur, M. Joseph Tassé, 
Ottawa.

Ottawa, 28 juin 1879.

Tout en remerciant ses nombreuses prati
ques, les invite à venir lui rendre visite.

Il a constamment en main un assortiment
AnglaisA TRAVERS OTTAWA a Ci 

)let deChèques, etc., etc.,Venant d’être reçus
—Le juge Bourgeois a ouvert la 

cour de circuit, dans le comté de Pon
tiac.

VIANDES FRAICHES, 
SALÉES etLAMPES

FUMÉES.Imprimés en Or, Bronze, Argent, et diverses 

autres couleurs,
—L’infirmière de l’hôpital act use 

réception d’une somme de $23.25, 
provenant de différentes souscrip 
lions.

—Hier, à la cour de police, le 
nommé Robert Gibson a été condam 
né à $20 d’amende pour avoir contre
venu à la loi concernant les licences.

—Le comité d’organisation de l’as
sociation dès tireurs canadiens s’est 
réuni hier. L’assemblée annuelle de 
l’association a lieu cette après-midi.

—M. McCullough est actuellement 
en ville; il a l’intention de demander 
au gouvernement la concession d’un 
terrain sur lequel il veut établir une 
scierie.

— Un train spécial est parti, hier, 
de la gare du chemin de fer de l’Ot
tawa et du Saint Laurent,pour Mani
toba. Il contenait soixante voyageurs, 
qui, presque tous, ont l’intention de 
se fixer au Nord-Ouest.

H. L. COTE,
138 Rue Rideau

i. MARTEL.blé Lampes de bronze, lampes de verre, 
lampes d’étudiants, lampes de 

différentes formes,

I bon marché et de bonne qualité,

A VENDRE OU A LOUEROttawa, le 28 janvier. 1878.
la journée une dépêche 
reur Guillaume, lui envoyant ses 
félicitations.”

Berlin, 3—L’impératrice a donné 
hier un dîner en l’honneur du 25e 
anniversaire de l’avènement du czar 
au trône de Russie.

FOUR DI BOULANGERSAM’S HOTEL,A des prix très modérésEDUCATION
ELUSSE PRIVEE DU JOUA ET DU SOIR

De 1ère clanse
Avec plusieurs maisons d’habitation, 
et écuries, situé dans la Cité de Hull. 

S'adresser à

FRANÇOIS BRAZEAÜ,
Plâtrier, 32 rue Kent, Hull.

CHATFIELD
Pour les Jeunes Gens 93, Rue Rideau Rue York,LES MEURTRES DE LUCAN Ed. O’LEARY,La tenue des Livres, l’Arithmétique, la 

Calligraphie, la correspondance Commer
ciale et la Grammaire sont enseignées en 
Anglais et en Français par un professeur 
compétent.

Le Latin et le Piano sont extra.
On recevra un certain nombre de pension-

Pour plus d'informations, 
professeur, à sa résidence, No.

J.-B. LEFEBVRE, Professeur

Elle expédie dans toutes les parties du 

Canada et des Etats-Unis, franc de port, 

tous les ouvrages qui lui sont confiés, aussi

tôt qu’ils sont imprimés.

On télégraphie de London :
La reprise de l’enquête sur le 

meurtre de la famille Donnelly, com
mis le 3 de février dernier, a mis de 
nouveau tout le village en émoi.

Le témoignage de Wm. Donnelly, 
frère de John Donnelly, une des vic
times, a été des plus convaincants. Il 
reconnaît parfaitement John Ken
nedy, James Carrol, James Ryder et 
Martin McLaughlin, comme ayant 
pris part au meurtre de sa famille.

Le jeune John Connors a été de 
nouveau interrogé. Il a répété mots 
pour mots sa première déposition.

Le Dr Flack, qui a fait l’autopsie 
de John Donnelly, une des victimes, 
a donné sa déposition. Son témoi
gnage ne présente aucun intérêt et 
ne développe pas de faits nouveaux.

On pensait que la déposition de 
Martin Hogan, trouvé dans la mai 
son de Wm. Dounelly, lorsque son 
frère John a été tué,donnerait des ren
seignements entièrement nouveaux. 
Son témoignage ne fait que confir
mer les faits qui ont été relatés à 
l’enquête préliminaire.

Après avoir délibéré deux heures, 
le jury rendit le verdict suivant :

“Que le vieillard Donnelly, sa 
nièce ont été

MARCHAND TAILLEUR EN FACE DU MARCHE,
ET

Fournisseur des Messieurss'adresser au 
19 rue Murray L’ud des premiers Hotels 

d’OttawaUn bon assortiment de

S’adresser à l’imprimerie du
A Vendre ou à Louer

L’AUTOMLNE ET L’HIVERCette magnifique maison double en brique, 
couverte en ferblanc, contenant onze appar
tements, avec privés et chambre de bain, 
No. 635 rue Saint-Patrice. Superbe terrain 
de villa de 100 pieds de front sur 166 pieds 
de longueur, borné en arrière par la rivière 
Rideau. Grandes écuries et hangars. Pour 
être veudue ou louée à bien bon marché.

Aussi, diverses autres pr priétés dans diffé
rentes parties de la ville.

Pour les conditions, s'adresser à
J. L. OLIVIER,

Secrét.-Trés de la société de Construc- 
rue York.

CANADA,PETITE GAZETTE ^A des prix qui conviennent à toutes les 

Ottawa, 10 Nov., 1879.Au nombre des meilleurs remèdes pour le 
mal de tête, il faut compter les pilules anti
bilieuses et purgatives au Dr Harvey.

lan BONNES CHAMBRES,

FERRONNERIE Angle des mes Susse* et Murray
—Si le baby s’éveille et grince des dents, 

il y neuf à parier contre un qu’il souffre des 
vers, et le meilleur remède est, en consé
quence, le Vermifuge de Brown préparé en 
sucre, ou Pastilles de Brown Elles sont 
agréables au goût; tous les 
aiment. Chassez les vers et votre enfant re
posera tranquillement. Prix : 25 cents la 
Bouteille.

—Pour les maladies de la gorge et les 
rhumes, faites usage des Pastilles de Brown 
pour les Bronches. Comme elles sont sou
vent imitées, comme toutes les bonnes 
choses, les acheteurs devront prendre soin 
d’acheter les véritables pastilles, préparées 
par John T. Brown et fils.

MONNt TABLE,POUR LA

Ferronnerie à ton marché OTTAWA ^Pliotograplilci vioALLEZ CHEZ BONS VINSenfants les
tion Canadienne, 

Ottawa, 26 lévrier, 1880. McDougal & 
Cuzner,

140 Rue Sparks,
L’OPINION PUBLIQUE (autrefois JARVIS)

13 PHOTOGRAPHIES oeur $1
HORION et DELORME

Propriétaires

Le, personnes Yititant Ottowa dnrnnt„l« 
session feront bien de rendre eieite à cet 
hotel.

Ottawa, S février 1880.

Enseigne de la GRANDE TARIERE,
BUE SUSSEX.

Ottawa, 2 février 1880.

I>a collection complète de l'Opinion Pu
blique, non reliée, est en vente à ce bureau.

......... ...... .............$30.00
On sollicite le patronage des hommes 

d'affaires et du public en général.femme, son fils et sa Prix Ottawa, 3 déc., 1879,

I
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JoSnSBITBGAL
ENTREPRENEUR DE

POMPES FUNEBRES,
A toujours en mains un assortiment d'ar

ticles en usage pour les Dînerai Iles, de 
juaüté et pour tous les prix. Plusieurs

MAGNIFIQUES CORBILLARDS
curais à ordre. Le tout à des prix lr*s

J08. SENEGAL,
No. 261, rue Dalhousie. 

Ottawa, 26 décembre 1878.
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MARCHE D'OTTAWA, IMMENSE YBYTEHOTITL, ills’ SillierPIANO A VENDRE 5e ANNÉE

JACOiStâBïE DEMercredi, 3. On offre ea vente un magnifique Piano 
droit acheté du shérif a. très-bon marché et 
qdi iera vendo aux mômes conditions. 

S’adressesr à
Viamde—Moülenparlivre, 6c. à 7c.; 

l-ard. par 100 livrés, $5.75 à $6.25 ; 
Bœuf, par 100 livrés pesant, $3.00 a 
£5.00 ; veau de 4 à 5c. la livre.

Volailles, Gibier—Volailles, par 
couple, 35c. à 40c ; poulets,, par cou
ple, <80c. à 25c. ; dindons, le pièce, 
75c. à $1 ; oies, 40 à 45c ; canards, 
par couple, ,40c. à 45c.

LAiTEiuE-^Beurre en tinette, par 
livre, 16c. à 20c. ; beurre frais, par 
livre, 20c. 5 21c.; beurre, salé par 
livre, 19c. à 20c. ; fromage, par livre, 
12c. à 15c. ; œufs, par douzaine, 18b. à

L'ALBUM DES FAMILLES
le Foyer Domestique,)

REVUE UTTERIIRE, HISTORIQUE, ARTISTIQUE 
ET BIOGRAPHIQUE

MARCHANDISES SECHES
A ESCOMPTE

Pendant 25 jours seulement,
140 pt 118 roc-Sussex, Ottawa

Antoine Champagne, prop*,A. D. RICHARD,
•Marchand,

Coins des rues de l’Eglise et Cumberland.
L’omnibus de l’hôtel part du twin des rue* 

Murray el Sussex à temp^ pour l’arrivée et 
le départ de tous les train» de chemins de 

X prendra des voyageurs mo|<
In. par tête. TPemenera les vdy 

des étalions en ville pour le môme prix. 
Ottawa, 11 février 18*0.

COMMENÇANTRevue, spécialement destinée aux 
V Familles, renferme 48 pages de matières 
à lire/double colonne, comprenant des Ré
cits/ Voyages, Causeries, Littérature, etc., 
etoL, et elle parait le 1er de chaque mois.

Cette publication est particulièrement des- 
■■la bonne lecture au seinH| 

ques, et elle est rédigée par 
Diurnes caradiennes du pays, 

i plaire tout à la fois 
ux littéraires inédits et

"7 «FaJtxvledr 1.800MAISON D’EDUCATION X*
25 C

ennant
ageursPOUR DBS

JEUNES. DESIOISEJLLES.: Le propriétaire du magasin populaire de Marchandise! Sèches, connu sous le nom de

LIVERPOOL HptTSE
61, EUE RIDEAU, OTTAWA,

Prend plaisir à annoncer son troisième escompté annuel, ou vente pour liquider, d’autant 
plus qu’il est à même d’offrir de plus grands avantagé», que ,par le passé aux acheteurs, au 
comptant. Précédemment, nous donnions 10 pour cent ; aujourd'hui, nous offrons 
12$ pour cent sur les marchandises ordinaires. Plusieurs autres articles ont été 
réduits au PRIX COUTANT. NosfVentée à escompte onjUoujours réussi, dit-on, 
et celle-ci sera le plus grand succès. Jamais vente ivaüra été" plus complète et plus 
attrayante. Toutes les marchandises sont marquées eei du tires connus* et Top , déduit 
12$ pour cent, poor du comptant.

Pensea-v un peu i Le Stock vaut-$24,294.00
Toutes les marchandises nouvelles ét fraîches doivent disparaître avant l’arrivée des 

marchandises du printemps.
Venez vite pour être servi les premiers, et avoir les mCllletoree marchan

dise», au

Congrégation de Notre-Dame,
^Rub Gloucester, Ottawa.

Le second semestre de cette InÇiRution 
le 1er de Février. Le cours d’etudqy 

est complet et la médaille d'or, diplô ne/de 
celte maison, est doifn»e «lux élèves qui 1? 
terminent*

N. B.—Une médaille d’ârgent, présentée 
Son Excellence le 'Gbuvenieur-Général, 

sera decernee, à la fin de Panifiée, à l’élève 
qui se distinguera par une apulîcg 
tenue et par une grande fidélité au régle
ment. $

Un « ours spécial de couture est subi ave» 
succès par les élèves. Un donne une atten
tion particulière à l’économie domestique.

La Musique, le Destin, la Peinture, l’Alle
mand, le Latin, l'Italien sont des extras.

Pour les termes et autres informations, 
s’adresser à !

tmee a propager 
familles dàtholiq
les principales pl 
en vie d’éclairer 
par une série d 
très variés.

Un Morcemi de AKuniqiiecliaque 
Moi»

d$: et de
20c f

Légumes—Pommes de terre, par 
pochi'. 55b. à 60e. ; navets, par mi 
not, 20 à 25 ; carottes, par uanl.tl 80; 
panais, par minot. 35c à 40c. ; oi 
gnons, par minot, 65c. a 75b

Grains—Bit* de sarrasin, par mi 
not, 35 à 40c."; avoine, par minot, 34c. 
à 35c. ; maïs, par minot 60c. à 
65c. ; pois, par minot, 55c.’.à 60c. 
fèves, par minot. 75c. à $1 ; orge, par 
minot,45c. 550c. ; blé d’automne, par 
minot, $1.20 ; blé du printemps, par 
minot, $1.35.

Fariks—Extra double, par brl $7 ; 
extra, par brl., $6.75 ; No. 1, par brl. 
$6.25 ; feruau, par brl., $4.50 : latine 
de blènd’inde, par brl. $2.75 ; blé 
broyé, par brl. $6.50, provende, par 
brl. 90c ; bran, par 100 lbs. 60c.

DivEas-Miel,par livre,12à 15c.; sain
doux, par livre, 10c. à 12c ; suif, 6c. à 
7c; laine filée, 60 à 65c par lb ; bas 
de laine, par paire, 25c a 30c. ; foin, 
par tonne, $6 à $8.50 ; paille, par 
tonne $4.50 à $5.00 ;

Peaux, par 100 lbs. $6.50 à 87 ; 
peaux de veau, 10c. à 12c. la livre ; 
peaux de moutons, de $1.50 à $1.00 
chacune.

Bois, de $2.50 à $3 la charge.

IJ
RUE SPtRKS OTTAWA.

Le prix dé l’abonuèmedt Mit, daf2.00 Sfr 
année, payable invarlà'blbitiônt d’aVadce, 6u 
dans les.trente, jours qui, suivent la dçmande 
d'abonnement.

L’abo

lion sou- j. a. couirr, LA MEILLEURE

mâcèmbene se fractionne pas : 'il 
eo l’anuée. Sur demande, on 

expédie une des dernières livraisons de 
V Album des Familles, pour échantillon.

Dans les villes, on peut s’abonner chez les 
Agents spéciaux, ou par lettre adressée à M. 
l’Administrateur de VAlbum des Familles, à 
Ottawa.

nnement 
commence av

Propriétaire.

^ Situé au centre des affaires et 

tout près des édifices du parle 

ment, cet hôtel est le rendez-vous 

de tous les hommes d’affaires et 

continue à tenir son rang parmi 

les premiere hôtels du pays.

Ottawa, 20 octobre 1879.

LIVERPOOL HOUSE, 61, RUE RIDEAUt>L
N’a pa» son égale pour le fini, 

la duree et l’etendue de l’ou
vrage toit.

Baskervillei et FfcèreaSà. .SAINT-GABRIEL,
Supérieure. Un moyen de tolre de l’argentOttawa, 2 lévrier 1888. Nous souhaitons à nos clients et au public en général une houreuse année, de l’argent 

en abondance et des caves remplies des meilleurs vins.

Nous profitons de cette occasion pour annoncer que, comme d’habitude, nous sommes 
préparés à vendre, des

.cïïŒItJ?» Stæ-aoo QïAPé
personnes qui se chargent, dans les campa- S0NT
gnes, de lui obtenir de nouveaux abonnés. , ___T
Dans ce cas, ces personnes n’auront à nous MAINTENANT EN USAGE 
adresser que $1.80 pour chaque abonné ainsi OTTAWA,
obtenu, par lettre enregistrée, avec les noms Axt
etadresses (les dits abonnés, auxquels nous ^ucnn autre MOULIN ne don- 
adresseronsdurectement VAlbum des Families,, ne autant de satisfaction,
chaque mois.

Ottawa, le 20 janvier 1880-
K\ OtîXNVA. THOMAS MAY,MIL MCHELIEB . A DES PRIX QUJJNE PEUVENT PAS ETBE SUBPASSÉS.

Agent général pour Ottawa.
BUREAU PRINCIPAL 1COIN DES RUES allons considérables 

nts que nous pouvons
nous faison 
donner une

Les import 
assurer nos clie:

s sont une preuve suffisante 
bonne valeur pour leur argent210 Rue Sparlts.

Succursale sous la direction-de M. 
Bélanger,

284, RUE DALHCUSIE,
Entre les rues Clarence et Murray. 

Ottawa, 25 nov., 1879 6m.

NOTRE-DAME ET ST. VINCENT
ViH-a-vi» le Failli» de iruHtice.

MONTREAL.
1 E soussigné remercie ses amis et le pu- 
J_J bhc d’Ottawa en général pour leur encou
ragement libéral. Il a l’honneur de les 
informer qu’il a ajouté

CENT MAGNIFIQUES CHAMRRES

POUR VOTRE

Papier, Articles de Bureau
;BT D’ECOLE,

Par Nomina
tion Spéciale.

Par Nomina
tion Spéciale.

Wilson «Sc-
ii .m, hue SPARKS, OTTAWA

Sculpteurs et Doreurs tour Sou Excellence le Oouvemur-BénéraI
Fabricants de Cadres, de Miroirs et de Gravures, Marchands de Chromos, 
l’eau, de Gravures, de Cadres, de Fantaisie. DDD_ V1EILLE8 DORUR 
AUSSI BELLES QUE DES NEUVES. Nos prix sont des plus modérés.

MARCHES ETRANGERS. CHEMIN DE FER CANADIEN DU 
PACIFIQUENew-York, 2

on, ferme 12 9/16
pine de seigle, tranquille et sans chan

Got AINSI QUE DES SOUMISSIONS 
section de cent milles, A 
RIVIÈRE-ROUGE, seront reçues 
soussigné jusqu’à lundi, le 29 mars pro 

CeVe section s’étend d’un point fo 
l’extrémité du contrat 48, près de la frontière 
ouest du Manitoba, jusqu’à un endroit à 
l’ouest de la vallée de “ Bird Tail Creek.”

Les soumissions devront être faites sur 
des blancs imprimés que les entrepreneurs 
pourront obtenir le ou après le 1er jour de 
mars prochain, dans les bureaux de l’ingé
nieur du Pacifique, à Ottawa et à Winnipeg.

Par ordre. BRAUN

Secrétaire.
Département des chemins de fer et canaux, 

Ottawa, 11 février 1880.

pour une seconde 
L'OUEST DE LA

ochain. 
rmant

GIBSON, FILS ET WARM,Far
gement.

Blé, de 1.43 à 1.47 
Blé d’Inde, tranquille ; No. 2, 61$ cts. 
Seigle nominal et sans changement, à 90$c. 
Avoine, tranquille et ferme, 47c.
Suif, tranquille et ferme, 00 à 00.
Orge, ferme, de 95 à 98c.
Lard, 1 l.u7$.
Saindoux, 7.27$.

Livres d’HIstelre, de Prières,
etc., etc.,

tft'V
MANUFACTURIERS DE

i.à son Hôtel, faisant lace sur la place Jacques 
Cartier.

Le public trouvera tout le confort à 
DES PRIX MODÉRÉS

et l’Hôtel Richelieu ne le cédera en rien aux 
premiers hôtels de la Pitiséance.

de Couleurs à 
ES RENDUESDONNEZ VOS COMMANDES A

L* enseigne du livre ci-dessus
pour le commerce de gros.

bassement de la valléeLe plus grand 
d’Ottawa.

Tous nos biscuits sont cuits à la vapeu 
moyen d’un fourneau mobile qui a une capa- 

té de 20 quarts de fleur par jour.
Nos employés sont des premières mains du 

pays. Nous ne nous occupons que du com- 
iherce de ‘gros seulement et garantissons 
pleine satisfaction.

Chicago, 2.

Farine tranquille et nominale, [reçu 11,032

N. B.—Toujours en mains, toute 
sorte de Jouets d’enfants et autres 
objets de fantaisie, le tout à très-bas 
prix.

I. B. DUROCHER,
Propriétaire

2 mai 1879. 1s.Blé, 1.25$.
Blé No. 2, rouge, d’hiver 1.21$ à 1.22 ; 

No. 2, du Printemps 1.16|.
Blé-d’Inde, 38 comptant.
Avoine, 31$
Lard nominal à $11.92$.
Saindoux 7.25.

liéouverture Nouvelles marchandises dans tous les 
departements.

GIBSON, FILS et WARNOCK,E. G. LA VERDURE,
Coin des rues Bank et Queen.

RESTAURANT MÉTROPOLITAIN* E. PETIT,
Bijoutier et Horloger L’ENSEIGNE DIT LION D’ORMilwaukee, 2. (Partie Est, ponl des Sapeurs.)

T) BRANNEN a l’honneur d’informer ses 
JL # amis et le public en général qu’il vient 
d’ouvrir et d’organiser

JBlé, No 1, 1.23$.
Est devenue célèbre, parce qu’où y trouve toujours de bons effets. On 
garantit que tout article donnera pleine satisfaction.

LES PRIX SONT MARQUÉS EN CHIFFRES CONNUS.

Londres, 2.

Consolidés, 98 3/16 comptant, 97$ 
compte, 4$-4 110$, 5s 106, Erié, 49$, do 
Préf. 00. Ill. Cent. 106.

Liverpool, 2.

Plombier,Gazier et Ferblantier
FAISEUR DK

C0 b VER JURES EN FER BLANC El FER 
GALVANISE

ns d’expérience dans les meilleures 
is des principales capitales du monde.CHEMIN DE FER CANADIEN DU 

PACIFIQUE
25 a 

maisonLE METROPOLITAIN
M. PETIT désire annoncer qu’il a 

adjoint à son atelier de bijouterie et 
d’horlogerie un magasin très com
plet de cigares, tabac, pipes, etc., 
etc., etc,

de la manière la plus grandiose. Le buffet 
comprend les liqueurs les plus fines et les 
cigars les plus exquis. REPAS servis à

9iSoumissions pour matériel roulant.

pvES SOUMISSIONS seront reçues par 
\J soussigné jusqu’à midi LUNDI, le 23 
FEVRIER courant, pour la fourniture immé
diate du material suivant :

4 Wagons de première classe.
2 Wagons de poste et de bagage.
60 Wagons de marchandises, couverts."
60 Wagons de marchandises, découverts.
On peut prendie connaissance des de.sins 

et spécifications en s’adressant au bureau de 
l’ingénieur en chef du chemin defer du Paci
fique, à Ottawa, et au bureau de l’ingénieur 
du chemin de fer International, à Moncton, 
N. B.

Le matériel roulant de 
l’embranchement de Pem 
1er du Pacifique, le ou avant le 15 
prochain.

Coton actif et plus ferme, Uplands, 7§, 
Orléans 7$.

BT CORSKRÜCTBUR DK ------  EST-----r-le
toute heure.FOURNAISES A AIR CHAUD,

Rue William, Ottawa. L'ENSEIGNE du GRAND MAGASINP. BRANNEN,
Propriétaire.13 6 

11 3 
11 10

.........10 No. 18, RUE RIDEAU,
COIN DU PONT DES SAPEURS.

N.B.—M. PETIT profite de cette occi 
pour remercier le grand nombre de cl 
qui ont bien voulu l’honorer de leur patro 
nage et leur souhaiter une heureuse année 
Ottawa, 11 juillet 1879.—24 déc.

Fleur..............................
Blé du Printemps......
Rouge d’Hiver....................-U
Blanc d’Hiver........................ 10

Blé d'ïnde’.'..'.’.

Pois!!?.'.’....

Porcs frais.......
Saindoux.........
Lard..................
Suif....................
Bœuf...............-
Fromage....... ..

Ottawa, 14 août 1879...10
/^OUVERTURES en Ferblanc et Galva- 

nisées faites d'après le mode le plus 
j et à des prix très modérés, qui 

peut être certifié, et des certificats peuvent 
être montrés sur demande.
Un assortiment de Poêles à Cuisine, à Four

neaux et de Salons, des plus beaux et 
récents dessins. Aussi des Pompes 

à Bière et à Eau de toutes espè
ces. Ferblanterie, Huile de 

Charbou, Lampes, Tu
yaux, en mainsj 

[au plus bas;

Ouvrages et réparations faites promptement 
el avec dextérité.

Ottawa. 1er janvier 1880.

D’UN SEUL PRIX.
L’AR GYL L6 Mesdames, venez examiner notre assortiment et informez-vous deaméliore1011 nos prix.5 105

ü ii5 R. McMORRAN,RUE WELLINGTON0. G
G 0

0..G0 A. BBX7ZBLIIT,0*40 508 — 1-fue Sussex. 508057 vra être livré 
bina du chemin de 

MAI
.............36
........... -79

Ottawa, 26 septembre 1879.
PROPRIETAIRE, g

0.71 ALEX. CLARK,Par ordriF. BRAUN, 

Secretaire.
Département des chemins de fer et canaux, 

Ottawa, 7 février 1880.

MARCHE EN

Montréal, 2

Paiusb.—Supérieure extrà 6 10 16 15
Extrà sui*erfine....... -...........  6 00 à 5 95
De goût—..............................- 0 60 à 0 00
Extrà du printemps...............  5 85 à 5 85
Superfine.......-..... -—.......  5 \
Farine forte de boulangers. 6 10 à 6 40
-- e....... ...............................   5 00 à 5 05
Moyenne..........—....... .........* 35 à 4 50
Recoupes...—.......................... 0 00 à 0 00
Farine en sac du Haut-Ca

nada par 100 livres—..
Farine en sac de la Cité

(livrée)......................... 3 15 à 3 20
Farine d'avoine——— 4 50 à 4 60

Farine de ble-d’inde, $2.90 à $3.00.
BLE—rouge et blanc d’hiver $1.40 à 1.45. 

Blé No. 2, du printemps $1.39 à 
BLE-D’INDE—70c.
AVOINE 31 à 32c. par 32 livres,
ORGE—60 à 70c.
POIS—77 h 78 
SEIGLE, 79 à • —
Lard, $16 50 à $17.00.
Saindoux, 10 à 11$. .
Jambons, 11 à 12$.

M. LAOR. DUHAMELf'iHAMBRES à louer, à des conditions mo- 
V dérées. La seule maison tenue d’après 
le système européen. On y prépare des dé
jeuners de noce, pique-niques, soupers pu
blics et privés, pour toutes les /«unies du

Ottawa, 2 septembre 1879.

POURVOYEUR DU PEUPLE.

ÜEüiceries d’ÜEtape et de Fantaisie.
FRUITS Cristallisés et naturels,J. P. MURPHY, Tout en remerciant ses nombreuses pratiques 

prend la liberté d’annoncer qu’il a
La limite de temps pour la reception des 

soumissions ci-dessus énumérées, est pro
longé d’une semaine, c’est-à-dire jusqu’à 
LUNDI, le 1er MARS, et la limite de temps

CHAMPAGNE et LIQUEURS des meilleures marques,
SARDINES aux TOMATES,

THES, SUCRES, TABAC ;
PORC, SAINDOUX, LARD, BEURRE zt ÉPICERIES ra GENERAL.

N’a pas de vieil assortiment en mains. Les meilleures qualités 
garanties et aux plus Bas Paix.

PLOMBEGH.

Poseur de tuyaux de vapeur 
et de gaz,

POSEUR DE SONNETTES, etc.
161, BUE RIDEAU.

3m.
CONSTAMMENT EN MAINpour la livraison d’une part 

roulant est prolongée jusqu’au 
Par ordre,

le du maté 
a 1er JUIN.

Fin JOSEPH DROLET.
un assortira e complet desFABRICANT

D’EAUX DK SODA BT DK SELTZ,
DE BIÈRES DK GINGEMBRE,

ou CIDRE, dk LIMONADE,
ET DK TOOTHS LBS’

DIFFÉRENTES SORTES DE SIROPS. 
SYPHONS PATENTÉS.

Met également en bouteille et expédie les 
CÉLÈBRES EAUX MINERALES DES 

SOURCES de CALEDONIA.

F. BRAUN.2 80 ’ à 2 90

Meilleures Viandes,19 février 1880.

MAGASIN BLEU, 69 Rue Rideau.
dont il disposera à îles Ottawa, 17 Mars 1879. 26 D.AIGNOIRBS en CUIVRE POLI, en 

FER GALVANISE, en ZINC, etc. 
CABINETS D’AISANCE, EVIERS, etc., 
placés de ’a manière la plus convenable. 
Articles de toute sortes pour plombiers.

Toutes les commandes seront promptement 
exécutées.

B1.40. Les MEILLEURES MARCHANDISES aux pins BAS PRIX possiblesPRIX RÉDUITS.
SB TROUVENT AUIl invite en môme temps le public en 

général deChemin de fer Canadien du 
Pacifique

66 lbspar
80c. MAGASIN de TAPIS et d’AMEIUBLEMENTS, d’OTTAWA.

J. P. MURPHY, >t Oie.Venir Visiter son Etal.151, rue Rideau FABRIQUE, 434 Rue SUSSEX, Soumissions pour matériel roulant
Importateurs de TOILES CIRÉES pour planchers.—Rideaux et matériel 

de Rideaux.—Agents pour les célèbres am« îblements de R. HAY et Cie, 
(anciennement Jacques Hay).—Immense assortinrentVcmjdtirs exposé dans 
nos magnifiques magasins.

SHOOLBP.EP et Cici, 140 rue Sparks.

2 septembre 1879. EN FACE LA RUE MURRAY, AU COIN DU VIEUXN DEMANDE des soumissions 
fourni luire du matériel roulant, qui i" 

é sur la ligne du chemin de 
tiqne, dans le cou 

prochaines. Les entre/ 
gager à fournir chaque

20 locomotive*!
16 wagons de première classe, ou wagons- 

lit, selon que pourra l’exiger le département.
20 wagons de seconde classe.

3 wagons d’express ou de bagage.
3 wagons do po.-te et wagons fumoirs.

240 wagons de fret couverts.
100 wagons de fret découverts.

2 charrues pour le déblayage de la voie.
2 charrues à neige.
2 charrues en saillie.

40 wagons d’équipe.
Le tout devra cire manufacturé dans la 

Puissance du Canada et livré sur le parcours 
du chemin de fer du Pacifique, à Port Wil. 
Iiam ou dans la province de Manitoba.

En s’adressant au bureau de l’Ingénieur 
en chef, à Ottawa, le ou après le 15ème jour 
de mars prochain, on pvurra obtenir les des
sins, les spécifications et

Le sous-igné recevra les soumissions jus
qu’à JEUDI, le premier jour de JUILLET 
prochain.

OBOURSE. OTTAWA. doitf[ Ottawa, 9 mai 1879.2 février
i s des quatre années 
[ireneurs devront 8’en-

être livré 
Paci MARCHE BY,$7.00 LA DOUZAINE.

Hotel “ Lome.”
Pension de première classe à des

PRIX MODÉRÉS.

fournie de vine, liqueurs

15, Rue YORK, OTTAWA.

SUR LA RUE CLARENCE.

VOLAILLES de toutes sortes, 
SAUCISSONS,
LANGUES fraîches et marmies, 
JAMBONS FUMÉS,
LARD SALÉ, etc., etc.

Ottawa, 26 décembre 1879.

VALEURS. Une visite est respectueusement sollicitée. 
Ottawa, 2 aofit 1879.140 doz. de Haches, 1anLa bar est 

el cigares de c HOTEL DU CANADA.’t?POÛtréelBanque de! Mon 
Banque Ontario-...• • -• • ■ • ■ •
Banque de T Am. B. du Nord-.
Banque Consolidée......................
Banque du Peuple........................

Banque de Toronto....................
Banque Jacques-Cartier.............
Banque dea Marchands-............
Banque Eastern Townships.......
Banque de Québec.......................
Banque Nationale ........ ............
Banque Union du Bas-Canada .... 
Banque Canadienne de Commerce. 
Banque Métropolitaine.
Banque de la Puissance.

4i i 
£60 Me. F. X. GROULX.FABRIQUÉES AVEC«

H o tel J ohnson.
50, RUE YORK.

JOHN JOHNSON, proprietaire.

Logements magnifiques et prix peu élevés.
Ottawa, 31 juillet 1879.

60
too

80
H" g

i£ V H
60

100 Le meilleur Acier de Firth,n s s
MO iis60
DW g50
lOO lan. S3O. O. DAOIER,

Pharmacien,
—ET—no

100 O2autres détails.

@ÊÊm.
Les Bains Turcs,

126 RUE ALBERT,
Pour Dames (femmes à leur

service) de   JL .........
t’i ur Messieurs, de

S, ■enrNo
1

60
»0

51 7 RUE SUSSEX,
OTTAWA,

T)RODUlT8 chimiques et Médecines pair tentées, Articles de toilette, Teint 
de,toutes couleurs, Huiles, Peintures,Vernis.

Lunettes, convexes et concaves de toutes 
sorti s, et do couleurs, etc., etq.

Par ordre,!

EXCELLENTES sous tous LES RAPPORTS F. BRAUN, 
Secrétaire

I
Cet Hôi-m est le rendez-vous des MarcMnos et des hommes de profession canadien 

Bonne table, bonnes chambres, Bureau de Télégraphe, Buvette.

PRIX:

&
Crédit Foncier.

..10 a.m. à 3 p.m
.............- 7 à 10 a.m»
............. - 3 à 11 p.m.

Le DR. LOGAN a son bureau dans la 
bâtisse même, où il peut être consulté nro- 
fessionnellement de 9 à 11 hrs. a. m. et de

Département des chemins de 
fer et canaux.

Ottawa, 7 février, 1880. I60
mEElpiBasest!

IfiÉP
DE $1.60 A $2.60 PAR JOUR.

AME BELIVEAU,
Propriétaire

MANN & CIE.1 L. A. OlivierOttawa, 13 août 1872.

Ottawa. 9 millet 1879. LAÉIMIRÉ » HERON 
Avocats, Solliciteurs, ^Notaires, etc. 

Bureau, Block de Hay, rue S; arks, Ottawa" 
Ont., près du Russell House.

MAHTIN ogara,
Cfc LâPIERRE,

cmARA,AVOCAT.lan.
TTTALKER 4 McTNTYRK, Avocats, Man- 

V V data ires, Solliciteurs, Notaires, etc., 
No. 34 Rue Elgin, Ottawa. Vis-à-vis le 
Russell House.
W. H. WALKER, | A P McINTYRB. 
' Ottawa, 26 Déc. 1878.

ialement nos amis et hommes d’affaires des Etats-Unis à 
trouveront un service de première classe et des prix modérés. 

Ht Les voitures de l’hôtel sont aux stations dès chemins de 'er de la ville, ainsi 
qu’audébarcadère des bateaux à vapeur.

26 mai 1879.

N.B.—On invite spéc 
descendre à cet Hôtel. Ils

Bureau.—Encoignure de» rues Rideau et 
Sussex, Block d’Eglesen, Ottawa, Ont.}

mrARGENT A PRETER.-m

-Jtyf OSGROVE ET PEARSON, Avocats, No- 
IVJ. taires, etc., etc. Bureau—Vis-à-vis le 
Russell House, Ottawa, au dessus du magasin 
de Gibson, confiseur.
K^Argen* à prêter sur propriétés foncières.

1UU
100 HORA lanEDWARD P. REMON*lan*Ottawa, 23 juin 1879
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